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Tenue de la 6ème session du dialogue 
stratégique algéro-américain

Attaf se rend au Caire pour 
prendre à la réunion ministérielle 

urgente sur la Palestine

BomBardements israéliens sur Gaza :

849 morts et plus de 4000 blessés (bilan provisoire)

L’Algérie réitère son soutien indéfectible à la Palestine

Le Secrétaire général du ministère 
des Affaires étrangères et de la 
Communauté nationale à l’étranger, 

Lounès Magramane va coprésider ce mercredi 
à Washington, avec la Secrétaire d’Etat adjointe 
au département d’Etat américain Barbara Leaf, 
les travaux de la 6ème session du dialogue 
stratégique algéro-américain, indique un 
communiqué du ministère.
“Accompagné d’une importante délégation 
algérienne multisectorielle, le Secrétaire 
général examinera, avec Mme Leaf, les grands 
axes de la coopération algéro-américaine 
notamment dans les domaines de l’énergie, de 
l’enseignement supérieur, des startups, de la 
culture ainsi que des transports”, lit-on dans le 
communiqué.
Selon le communiqué, “les discussions 
porteront également sur les questions de 
l’actualité régionale et internationale d’intérêt 

commun ainsi que sur la coopération en matière 
de lutte anti-terroriste”.
Cette session intervient au lendemain de la 
visite de travail, en août 2023, à Washington, 
du ministre des Affaires étrangères et de la 
Communauté nationale à l’étranger, Ahmed 
Attaf et “constitue un jalon important de 
consolidation des relations bilatérales, de 
coopération et d’échange entre les deux pays”, 
conclut la même source.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale à 

l’étranger, M. Ahmed Attaf s’est 
rendu, mercredi matin au Caire, 
capitale de la République Arabe 
d’Egypte, pour prendre part aux 
travaux de la réunion ministérielle 
urgente du Conseil de la Ligue des 
Etats arabes sur la Palestine, a 
indiqué un communiqué du ministère.
Cette réunion intervient à la demande de 
l’Etat de Palestine, en vue d’examiner 
la détérioration de la situation dans 

les territoires palestiniens occupés, 
suite à l’agression sioniste contre la 
bande de Ghaza, demande soutenue 
par l’Algérie, ainsi que par d’autres 
pays arabes frères, a ajouté la même 
source.

PALESTINE, BANDE 
DE GAZA, 10/10/2023 
– Aujourd’hui (mardi 

10 octobre), au quatrième jour 
des bombardements israéliens 
contre la bande de Gaza, le 
bilan des pertes humaines et 
dégâts matériels ne cesse de 
s’alourdir. En outre, Israël 
continue d’imposer un siège 
total à la population malgré les 
condamnations internationales.
Ainsi, le ministère de la Santé de 
la Palestine a annoncé ce mardi 
après-midi (aux environs de 16 h 
heure algérienne) que le nombre 
de victimes palestiniennes de 
l’agression israélienne globale 
contre la bande de Gaza et la 
Cisjordanie s’élève désormais à 
849 morts et 4360 blessés.
Dans le détail, la même source 

précise que depuis le début des 
bombardements, le samedi 7 
octobre, 830 martyrs sont tombés 
dans la bande de Gaza et 19 en 
Cisjordanie. En outre, les raids 
israéliens ont fait 4250 blessés 
à Gaza et 110 en Cisjordanie. 
On enregistre aussi 187 500 
personnes déplacées depuis la 
bande de Gaza.
Dernier bilan provisoire de 
l’agression israélienne contre 
Gaza et la Cisjordanie.
Concernant le bilan des dégâts 
matériels, la situation est 
tout aussi catastrophique. En 
plus du blocus total qui prive 
les 2,3 millions de Gazaouis 
d’eau, de gaz d’électricité, de 
nourriture et de médicaments, 
les bombardements de l’aviation 
israélienne continuent de ravager 

l’enclave palestinienne.
Ainsi, l’Agence de presse 
palestinienne, Wafa, a indiqué 
que les raids israéliens ont détruit, 
jusqu’à l’heure ou nous mettons 
sous presse, 22 639 logements, 
48 écoles et 10 établissements de 
santé. La même source fait savoir 
qu’il y a 70 centres d’hébergement 
qui abritent environ 187 500 
personnes déplacées à l’intérieur 
de la bande de Gaza.
Conséquences des 
bombardements israéliens dans la 
bande de Gaza.

L’OMS demande un couloir 
humanitaire vers la bande de 
Gaza
Par ailleurs, l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS) a 
demandé la mise en place d’un 
couloir humanitaire vers la bande 
de Gaza, où Israël impose un 
« siège total » pour permettre 
l’acheminement des « fournitures 
médicales essentielles aux 
populations ».
« Un couloir humanitaire est 
nécessaire pour acheminer les 
fournitures médicales essentielles 
aux populations », a déclaré Tarik 
Jasarevic, porte-parole de l’OMS, 
lors d’un briefing de l’ONU à 
Genève. Ce dernier a précisé que 
l’organisation était en pourparlers 
avec les différentes parties.
 « Nous avons besoin de ces 

fournitures. Les hôpitaux ne 

peuvent pas fonctionner sans 

carburant, sans électricité. Les 

fournitures que nous avons 

prépositionnées sont déjà à un bas 

niveau, nous avons donc besoin 

que ces fournitures arrivent », a 
insisté le responsable de l’OMS.

De son côté, le Haut-Commissaire 

de l’ONU aux droits de l’homme 
a rappelé que le droit international 

humanitaire « interdit » le siège 
total de Gaza. « L’imposition de 
sièges qui mettent en danger la 

vie des civils en les privant de 

biens essentiels à leur survie est 

interdite par le droit international 

humanitaire », a déclaré Volker 
Türk.

Le Ministre des Affaires 
Étrangères Algérien, Ahmed 
Attaf, réitère le soutien 

de l’Algérie aux causes justes, 
notamment la création d’un État 
palestinien indépendant avec 
Jérusalem pour capitale.
En effet,  le Ministre des Affaires 
Étrangères Algérien, Ahmed Attaf, a 
affirmé devant les chefs de missions 
diplomatiques et les représentants 
des organisations internationales 
et régionales accrédités en Algérie, 
l’engagement indéfectible de 
l’Algérie envers les causes justes. 
En tête de ces causes, figure le 
droit du peuple palestinien à établir 
son propre État indépendant, avec 
Jérusalem comme capitale.
Le 8 octobre de chaque année, 
l’Algérie célèbre la Journée 

de la Diplomatie Algérienne, 
commémorant son adhésion en 
tant que membre de plein droit et 
souverain aux Nations Unies en 
1962, après avoir recouvré son 
indépendance. Cette journée revêt 
une grande importance pour le 
pays, marquant son engagement 
envers la diplomatie et les principes 
fondamentaux des relations 
internationales.
Le Soutien inébranlable de l’Algérie 
pour les causes justes
Ahmed Attaf, dans son discours, 
a réaffirmé avec détermination 
que l’Algérie ne renoncera jamais 
à soutenir les causes justes, en 
particulier le droit du peuple 
palestinien à établir son propre 
État indépendant, avec Jérusalem 
comme capitale. Il a ajouté que les 

conditions désastreuses actuelles 
dans la région sont le résultat du déni 
de ce droit légitime, qui ne peut être 
ni négocié ni prescrit.
Le bilan des victimes du récent 
bombardement israélien sur 

la bande de Gaza a atteint des 
proportions déchirantes. Le samedi 
et le dimanche, 370 Palestiniens ont 
perdu la vie, tandis que 2200 autres 
ont été blessés, selon l’Agence 
Palestinienne d’Information, citant 

des sources médicales dans la bande 
de Gaza.
En réponse à l’opération continue de 
la résistance palestinienne à Gaza, 
appelée « Toofan Al-Aqsa », les 
médias arabes et internationaux ont 
rapporté que l’occupant israélien 
a subi au moins 659 pertes en vies 
humaines et 2156 blessés.
Le Ministre Attaf a conclu son 
discours en réaffirmant l’engagement 
de l’Algérie à soutenir la cause 
palestinienne jusqu’à ce qu’elle 
atteigne son objectif légitime, la 
création d’un État indépendant 
avec Jérusalem comme capitale. Il 
a également appelé la communauté 
internationale à prendre des 
mesures concrètes pour mettre fin à 
l’agression israélienne et à garantir 
les droits du peuple palestinien.
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modernisation des entreprises publiques :
Benabderrahmane annonce des mesures clés

economie : 
L’Algérie démontre une croissance économique positive 

(Benabderrahmane)

L’amélioration du pouvoir d’achat au cœur de l’avant-projet 
de loi de finances 2024

Le Premier Ministre 
Aimene Benabderrahamne 
a souligné que les 

réalisations du gouvernement 
entre septembre 2022 et août 
2023 reflètent la vision future du 
Président Abdelmadjid Tebboune. 
Ces réalisations s’inscrivent dans 
un contexte mondial marqué 
par des transformations rapides, 
auxquelles notre pays répond 
pour répondre aux attentes de la 
société, renforcer l’économie, 
créer des emplois, améliorer 
l’éducation, les soins de santé, 
et renforcer la sécurité, tout en 
favorisant la stabilité nationale et 
la coopération internationale.
L’Algérie a démontré sa résilience 
en maintenant une croissance 
économique solide, atteignant 
5,3 % à la fin de 2023, avec une 
croissance hors hydrocarbures de 
4,9 %. Malgré un taux d’inflation 
de 9,5 %, influencé par la hausse 
des prix des denrées alimentaires 

de 13,2 %, le pays maintient sa 
stabilité économique.

Balance commerciale 
et réserves de change

La valeur des exportations a 
diminué, atteignant 52,8 milliards 
de dollars en raison de la baisse 

des prix du pétrole, qui est passé 
de 1,4 milliard de dollars à 85 
dollars. Les importations ont 
augmenté pour atteindre 41,5 
milliards de dollars au cours de 
l’année en cours. Malgré cela, la 
balance commerciale enregistre 

toujours un excédent de 11,3 
milliards de dollars américains.
Malgré la diminution des 
revenus pétroliers, les réserves 
de change à la fin de l’année 
atteignent 85 milliards de dollars, 
en tenant compte des réserves 

d’or. Les revenus ont connu une 
augmentation de 25 % entre 
2022 et 2023, atteignant 8 000 
milliards de dinars. Les dépenses 
ont également augmenté, 
s’élevant à 14 700 milliards de 
dinars, dans le but de maintenir le 
pouvoir d’achat et de stimuler le 
développement économique.
Le Premier Ministre, Aimene 
Benaderrahmen, a annoncé la 
levée du gel sur 780 projets 
d’une valeur de 1 273 milliards 
de dinars algériens, en plus 
des nouveaux projets lancés. 
Cette réalisation découle de 
l’adaptation des politiques 
publiques et de l’adoption de 
politiques préventives conformes 
aux directives du Président, ce 
qui a renforcé la capacité de 
résilience nationale et a permis de 
continuer à soutenir la croissance 
grâce à des projets structurés, 
sans recourir à l’endettement 
international.

Le ministre des Finances, 
Laaziz Faïd, a confirmé 
que le projet préliminaire 

de la loi de finances pour l’année 
2024 comportait plusieurs 
mesures visant à améliorer le 
pouvoir d’achat des citoyens. 
Cette annonce a été faite 
lors d’une séance publique à 
l’Assemblée Populaire Nationale, 
où a été présentée et discutée 
la déclaration de politique 
gouvernementale.
En effet, le ministre Faïd a 
souligné l’importance des 
mesures visant à améliorer le 
pouvoir d’achat des citoyens dans 

le projet préliminaire de la loi de 
finances pour 2024. Ce projet sera 
étudié lors de la prochaine réunion 
du Conseil des ministres, prévue 
pour le dimanche prochain.
En outre, le ministre a annoncé 
qu’il y aurait des mesures 
supplémentaires visant à 
financer les projets publics 
d’investissement. L’accent mis 
sur ces projets est un élément clé 
de cette réforme économique.
Interrogé sur le montant du budget 
consacré dans la loi de finances 
rectificative pour l’année 2023, 
Faïd a déclaré que « ce budget 
est le plus important de l’histoire 

du pays, et nous en sommes fiers. 
Une grande partie de ce budget 
est allouée à l’amélioration du 
pouvoir d’achat, tandis qu’une 
autre portion est réservée 
au financement des projets 
d’investissement.
Faid annonce des mesures pour 
soutenir l’économie algérienne
Par ailleurs, la déclaration 
du ministre Faïd révèle une 
vision audacieuse pour l’avenir 
économique de l’Algérie. Et les 
mesures prises dans la réforme 
économique de 2024 sont 
destinées à soutenir la croissance 
économique du pays tout en 

améliorant la qualité de vie des 
citoyens.
Un autre aspect essentiel de la 
réforme est l’accent mis sur le 
financement des projets publics 
d’investissement. Ces projets sont 
un moteur clé de la croissance 
économique et de la création 
d’emplois.

De plus, en soutenant les projets 
d’investissement publics, 
le gouvernement s’efforce 
de stimuler la croissance 
économique du pays. Ces 
projets créent des emplois et 
favorisent le développement des 
infrastructures.
Pour conclure, l’extension des 
services de la Banque d’Algérie à 
l’étranger renforce la présence de 
l’Algérie sur la scène financière 
internationale. Donc, cela ouvre 
de nouvelles opportunités pour 
les Algériens vivant à l’étranger 
et favorise les échanges 
économiques.

Le Premier ministre algérien, 
Aimene Benabderrahman, 
a récemment révélé 

les projets du gouvernement 
concernant la modernisation de 
certaines sociétés publiques.
Lors de sa présentation du rapport 
de politique générale au Parlement, 
il a mis en lumière plusieurs 
décisions importantes prises par 
le Conseil pour dynamiser le 
secteur des entreprises publiques 
économiques.
Air Algérie, Sovest et d’autres 
sociétés étatiques feront ainsi 
l’objet de mesures de revitalisation 
importantes ayant pour but de 
booster leur productivité.
Renforcement de la flotte d’Air 

Algérie : plusieurs nouveaux 
avions reçus d’ici à 2027

Ce sont les entreprises de 

transport maritime et aérien qui 
seront les premières à subir des 
changements. Ainsi, l’une des 
annonces les plus marquantes 
concerne la compagnie aérienne 
nationale Air Algérie.
Le Conseil a approuvé 
un ambitieux projet de 
modernisation de la compagnie, 
qui comprend le renforcement 
de sa flotte avec l’acquisition de 
15 nouveaux avions d’ici à 2027. 
Cette initiative vise à améliorer 
la compétitivité et l’efficacité 
de la compagnie aérienne à 
l’internationale.
En outre, le gouvernement 
algérien souhaite également 
s’attaquer à la restructuration de 
la société nationale de transport 
maritime de marchandises, dans 
le but de renforcer l’infrastructure 

logistique du pays.
Les industries de production 

également ciblées
Et si ces mesures visent 
principalement le secteur des 
transports, les entreprises 
industrielles sont, elles aussi, 
concernées. Le Conseil a par 
ailleurs examiné des plans 
de développement visant à 
revitaliser plusieurs sociétés à 
l’arrêt, notamment une ancienne 

unité de production de boissons 
à Jijel, qui devrait reprendre ses 
activités d’ici à la fin de l’année 
en cours.
De même, l’entreprise « Sovest », 
spécialisée dans la production de 
verre et située à Tébessa, est en 
cours de relance.
Un autre aspect important 
concerne la réévaluation du 
coût de production de centres 
de traitement par l’eau de 

mer (Thalassothérapie), un 
projet majeur qui contribuera 
au renforcement du secteur 
touristique.
Enfin, le Premier ministre a 
souligné l’engagement continu 
du gouvernement dans la lutte 
contre la corruption en suivant 
de près la situation des biens 
saisis aux oligarques. Des 
décisions définitives de justice 
ont été prises pour céder des 
biens et des unités de production 
à des entreprises publiques et 
économiques activant dans 
plusieurs domaines (métallurgie, 
chimie, agroalimentaire…). 
Cette mesure garantira ainsi 
la continuité de l’activité et de 
l’emploi, tout en permettant la 
poursuite de plusieurs projets 
économiques.
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déClaration de PolitiQue Générale du GouVernement :

 Des membres de l’APN appellent à accélérer la numérisation

institut de Formation BanCaire:

6.000 cadres formés en 2022

Renforcement du dossier électronique des malades 
avec des données en santé mentale

Des membres de 
l’Assemblée populaire 
nationale (APN) ont 

appelé, mardi à Alger, à accélérer 
et généraliser la numérisation des 
différents secteurs en vue de créer 
un espace transparent à même 
d’éradiquer certaines pratiques 
néfastes et de réaliser le décollage 
économique effectif.
L’appel des députés est intervenu 
lors d’une séance plénière 
consacrée au débat de la 
Déclaration de politique générale 
du Gouvernement, présidée par 
M. Brahim Boughali, président 
de l’APN, en présence du 
Premier ministre, M. Aïmene 
Benabderrahmane, de la ministre 
des Relations avec le Parlement, 
Basma Azouar, et de membres du 
Gouvernement.
A cet effet, le député Said Hamici 

du parti du Front de libération 
nationale (FLN) a estimé que la 
généralisation de la numérisation 
à tous les secteurs et l’accélération 
de sa concrétisation sur le terrain 
“s’avère plus que nécessaire”, à 
l’heure actuelle, pour renforcer 
la transparence dans la gestion et 
éradiquer certains phénomènes, 

comme la corruption et l’argent 
sale.
A ce propos, il a estimé que le 
dossier de numérisation était 
actuellement une “priorité”, 
d’où la nécessité d’accélérer sa 
concrétisation, saluant, en même 
temps, l’avancement enregistré 
dans certains secteurs, qui ont 

réalisé un “saut qualitatif” en 
la matière et franchi de grands 
pas, leur permettant de gagner 
du temps et d’améliorer les 
prestations à l’image du secteur 
de la justice.
Le député Halim Bencharif 
du Rassemblement national 
démocratique (RND) a abondé 
dans le même, estimant que 
la numérisation avait fait ses 
preuves dans divers secteurs, 
dont l’Enseignement supérieur et 
la Recherche scientifique. Aussi, 
il a plaidé pour la “généralisation 
de la digitalisation de tous les 
domaines et activités en tirant 
profit des expériences réussies”.
Pour le député Ouahid Al 
Sid Chikh (Indépendant), la 
numérisation joue un rôle 
majeur dans la régulation des 
transactions commerciales à 

travers les transferts bancaires, 
ce qui permet, a-t-il dit, de “lutter 
contre le marché parallèle et la 
contrebande de marchandises”.
Lors des débats, les députés ont 
évoqué plusieurs autres dossiers, 
dont le développement de 
l’agriculture. A ce sujet, le député 
El Baraa Bengrina (Mouvement 
El Bina) a insisté sur l’impératif 
de suivre méthodiquement le 
marché en régulant la facture 
d’importation pour protéger 
l’économie nationale sans 
compromettre la stabilité du 
marché.
Le débat de la Déclaration de 
politique générale se poursuivra 
mercredi, jeudi, samedi et 
dimanche, avant que le Premier 
ministre ne réponde, lundi, aux 
préoccupations des députés en 
séance plénière.

Pas moins de 6.000 cadres 
bancaires ont bénéficié de 
formation durant l’exercice 

2022, par l’Institut de formation 
bancaire (IFB), a indiqué mardi à 
Alger le directeur général de cet 
institut public, Athmane Malek.
“En 2022, 6.000 collaborateurs 
ont bénéficié des formations 
proposées par l’IFB qui a organisé 
69.011 jours de formation, 
dans une offre de plus en plus 
diversifiée”, a indiqué M. Malek 
qui s’exprimait lors de la 6e 
édition de la rencontre annuelle 
de l’IFB avec les responsables 
des ressources humaines (RH) 
et de la formation des banques 

et établissements financiers en 
Algérie.
Le directeur général a souligné 
également que “les staffs 

formateurs de l’IFB se sont 
déplacés dans 20 wilayas du 
pays chaque fois où le besoin est 
exprimé afin d’accompagner les 

banques au niveau local”.
Relevant l’importance de cette 
rencontre avec les responsables 
RH “pour mettre en adéquation 
l’offre avec les besoins réels 
des banques”, M. Malek a fait 
savoir que le catalogue d’offres 
de formation que propose 
annuellement l’institut aux 
banques et institutions financières 
est périodiquement mis à jour, en 
insérant plusieurs thématiques 
en concertation avec institutions 
bénéficiaires.
Pour sa part, le président du 
Conseil d’administration de l’IFB, 
Amar Oudahmane, a souligné que 
l’institut œuvrait en permanence 

pour répondre aux besoins 
créés par l’évolution du marché 
financier et aux préoccupations 
de l’heure du secteur bancaire, 
notamment celles liées à la 
sécurité, la gestion et pilotage 
des risques, le traitement des 
opérations du commerce extérieur, 
le développement du service 
monétique, le développement de 
la finance islamique.
Lors de la rencontre, une 
convention-cadre entre l’IFB 
et l’Ordre national des experts 
comptables a été signée, portant 
l’organisation de formations sur 
plusieurs thèmes en relation avec 
les besoins de ce corps de métier.

Le ministère de la Santé 
œuvre, dans le cadre du 
projet de numérisation 

du secteur, au renforcement 
du dossier électronique des 
malades avec des données en 
santé mentale, a affirmé mardi à 
Blida le Directeur général de la 
prévention et de la promotion de 
la santé au ministère de la Santé, 
Dr Djamel Fourar.
Dr Fourar, qui intervenait à 
l’ouverture d’un forum national 
sur la “Collecte des données 
numériques en santé mentale”, 
organisé à l’occasion de la 
Journée mondiale de la santé 
mentale (10 octobre), a souligné 
que son département ministériel 
s’”attelle au renforcement du 
dossier électronique des malades 
avec des informations relatives à 
la santé mentale, dans le cadre du 
projet de numérisation générale, 
lancé ces derniers mois à travers 

les différents établissements 
hospitaliers du pays”.
Il a ajouté que “le ministère de la 
Santé aspire à la concrétisation de 
ce projet qui permettra de faciliter 
l’échange d’informations entre 
les staffs médicaux pour un suivi 
et une prise en charge globale 
des malades, tout en renforçant 
le système d’information et de 
données, notamment concernant 
la santé mentale”. Il a relevé, en 
outre, que “le plan national de 
promotion de la santé mentale 
englobe, dans son 6e axe, la 
collecte de données liées à la santé 
mentale et leur numérisation”.
A son tour, le sous-directeur 
de la promotion de la santé 
mentale auprès du ministère de 
tutelle, Pr Mohamed Chakali, 
a estimé que la numérisation 
du secteur, particulièrement 
concernant la mise à disposition 
d’un dossier électronique des 

malades, “permettra la collecte de 
données précises sur le nombre 
de malades et leur état de santé, 
dont particulièrement leur santé 
mentale”.
Il a noté, à ce titre, que 24 
établissements hospitaliers 
spécialisés en santé mentale, 
ouverts à travers le pays, assurent 
la prise en charge de près d’un 

million de personnes, dans 
l’attente de leur renforcement 
avec de nouvelles structures 
de santé qui fourniront des 
prestations sanitaires modernes.
Le représentant de l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS), Dr 
Hamadou Nouhou, a salué, à 
l’occasion, les “efforts consentis 
par l’Algérie en matière de 

numérisation de la santé mentale 

dans une démarche visant à 

améliorer la prise en charge et le 

suivi des malades”.

“Une démarche au diapason 

des objectifs de l’OMS”, a-t-il 

souligné, exprimant sa “joie” de 

visiter le CHU Frantz Fanon (lieu 

d’organisation du colloque), un 

établissement pionnier dans le 

domaine de la santé mentale.

La manifestation, abritée par 

l’Etablissement hospitalier de 

transplantation d’organes et de 

tissus du CHU Frantz Fanon, a vu 

la participation de psychiatres de 

différentes wilayas du pays.



Jeudi 12 Octobre 2023

National 05SeybouSe Times

industrie :
14 directeurs régionaux touchés par un remaniement partiel 

(ministère)

régulation des bureaux de change : 
La date de lancement du système révélée

Renforcement de la flotte maritime algérienne, acquisition 
de 4 navires (Benabderrahmane)

Ce mardi, le secteur de 
l’industrie en Algérie 
a été secoué par un 

mouvement partiel qui a touché 
14 directions de wilaya. Après 
les récentes réorganisations 
dans les secteurs de l’agriculture 
et du tourisme, le ministère 
de l’Industrie a annoncé des 
changements majeurs dans le 
domaine industriel au niveau 
régional.
Mouvement partiel dans 
l’industrie : 14 directions de 
wilayas impactées
Le ministère de l’Industrie 
a publié un communiqué 

expliquant que ce mouvement 
était le résultat d’une évaluation 
complète de la performance 
des directeurs d’État de 
l’industrie et de la production 
pharmaceutique. Le ministre 
de l’Industrie, Ali Aoun, a pris 
la décision de procéder à un 
remaniement partiel touchant 
certains directeurs de wilayas.
Les wilayas impactées par ce 

mouvement partiel sont les 
suivantes :
•	 Constantine,
•	 Blida,
•	 Bejaia,
•	 Laghouat,
•	 Djanet,
•	 In	Guezam,
•	 In	Salah,
•	 Saida,
•	 Boumerdes,
•	 Bordj	Badji	Mokhtar,
•	 El	Bayadh,
•	 Touggourt,
•	 El-Tarf,
•	 Oran.
Cette	 décision	 semble	 refléter	

l’engagement du gouvernement 
à	 améliorer	 l’efficacité	 et	 la	
performance de l’industrie 
algérienne à travers une gestion 
plus rigoureuse de ses ressources.
Il est attendu que les nouveaux 
directeurs nommés apporteront 
un	 nouveau	 souffle	 dans	 leurs	
régions respectives, favorisant 
ainsi le développement industriel 
et économique local.
Emploi en Algérie : Ali Aoun 
encourage l’investissement 

étranger
Dans	le	même	registre,	Ali	Aoun	
avait souligné l’importance 
de l’investissement étranger 

pour la création d’emplois 
en	 Algérie.	 En	 marge	 d’une	
conférence de presse qu’il a 
animée	à	Ouargla	fin	septembre,	
ce dernier a insisté sur le fait 
de stimuler l’investissement 
dans les secteurs à forte valeur 
ajoutée, notamment l’agriculture 
et l’industrie agroalimentaire, 
prenant	 la	 wilaya	 de	 Ouargla	
comme exemple.
Aoun a également cité l’industrie 
du froid, mentionnant que le 
renforcement de la compétitivité 
des produits locaux en vue de 
l’exportation était une priorité en 
cours d’amélioration.

Le ministre des Finances, 
Laaziz	 Faid,	 a	
récemment dévoilé des 

développements importants 
concernant les bureaux de 
change	 en	Algérie.	 Il	 a	 confirmé	
l’existence d’un système 
réglementaire au sein de la 
Banque	 d’Algérie,	 destiné	 à	
superviser ces établissements 
financiers	clés.
Faid s’est également prononcé 
quant à la date de mise en service 
du système de réglementation des 
bureaux de change en Algérie.
Régulation des bureaux de change 
: la date de lancement du système 

révélée
Les bureaux de change bientôt 

opérationnels en Algérie
L’approbation du projet de 
système régissant les licences, 
la création et l’exploitation des 
bureaux de change par le Conseil 
monétaire et bancaire représente 
une étape majeure dans cette 
initiative.
Le but de ce projet, tel que déclaré 
par	 la	 Banque	 d’Algérie,	 est	 de	
créer un environnement favorable 
à l’établissement d’un réseau 
étendu de bureaux de change 
à travers le pays. Ce nouveau 
système	 est	 sur	 le	 point	 d’être	

mis en œuvre dans les semaines à 
venir, explique Faid.
Ainsi, les bureaux de change tels 
qu’annoncés	 devraient	 être	 mis	
en service d’ici peu, permettant 
au citoyen d’acheter et de vendre 
des devises étrangères plus 
simplement et à un cout étudié.
Il est à noter que cette initiative 
sera suivie d’une révision des 
règles régissant ces opérations, 
afin	 de	 s’adapter	 à	 l’évolution	
économique et sociale du pays. 
L’annonce de ces développements 
promet d’apporter des 
changements	 significatifs	 dans	
le secteur des bureaux de change 

en Algérie, avec des avantages 
potentiels pour la population et 
l’économie nationale.
Bureaux de change : qu’est qui 

va changer pour le citoyen ?
Cette démarche s’inscrit dans 
le cadre d’un effort progressif 
visant à faciliter les opérations de 

change	au	profit	du	grand	public.	
Elle	devrait	également	contribuer	
à la création d’un réseau bien 
organisé et contrôlé d’institutions 
offrant des services de change à 
travers tout le pays.
Les activités du Conseil monétaire 
et bancaire ne se limitent pas à la 
régulation des bureaux de change, 
elles englobent également 
d’autres opérations essentielles, 
notamment les droits de change, 
les subventions pour les résidents 
qui	voyagent	à	l’étranger	à	des	fins	
touristiques ou professionnelles, 
ainsi que les coûts liés aux études 
et aux stages.

Les députés de l’Assemblée 
populaire nationale (APN) 
ont entamé, mardi, le débat 

de	 la	 Déclaration	 de	 politique	
générale	 du	 Gouvernement	
présentée par le Premier ministre 
Aïmene	 Benabderrahmane	 lors	
d’une plénière présidée par  
Brahim	 Boughali,	 	 président	 de	
la Chambre basse du Parlement. 
Le Premier Ministre, a annoncé 
l’acquisition prochaine de quatre 
nouveaux navires, portant ainsi 
la	 flotte	maritime	 nationale	 à	 un	
total de 13 navires.
Précisant que le secteur 
maritime national se développe, 
avec l’objectif ambitieux de 
transporter 1,3 million de 
tonnes de marchandises par 
voie maritime, ce qui représente 
désormais 9,24% de la part de 
marché nationale, alors qu’elle 
était autrefois limitée à seulement 
3%.
Cette saison estivale a vu la reprise 
des voyages vers des destinations 
prisées	 telles	 que	 Barcelone,	
Séville	 et	 Gênes,	 démontrant	
une	amélioration	significative	du	
secteur du transport de passagers.
L’Algérie s’engage à respecter les 

normes internationales en matière 
de sécurité des conteneurs et 
de réglementations maritimes 
connexes,	en	se	préparant	à	ratifier	
la Convention internationale pour 

la sécurité des conteneurs et les 
textes réglementaires pertinents.

Création de CNAN 
EL DJAZAIR

Cette année a également marqué 

le lancement de la nouvelle 
société	 maritime	 «	 CNAN	 EL	
DJAZAIR	»,	qui	jouera	un	rôle	clé	
dans le développement continu 
du secteur maritime national.

Pour réduire la dépendance 
de	 l’Algérie	 vis-à-vis	 des	
prestataires de services étrangers 
en matière de réservation de 
billets de transport maritime, 
le gouvernement a introduit 
un système de réservation au 
profit	 de	 l’Entreprise	 Nationale	
de	 Transport	 Maritime	 des	
Passagers, entièrement conçu 
par des ingénieurs algériens 
spécialisés dans le transport 
ferroviaire et maritime.
Dans	 le	 secteur	 du	 transport,	
plusieurs projets ont été lancés 
depuis septembre 2022. Il s’agit 
notamment de la création de 
deux	 zones	 pour	 les	 terminaux	
de	 conteneurs	 à	 Barouk	 (Jijel)	
et	El	Saniya	 (Oran),	ainsi	que	 la	
rénovation	 de	 172	 kilomètres	 de	
voies ferrées et de systèmes de 
signalisation en 2022.
En	 plus	 de	 ces	 initiatives,	 le	
premier	 tramway	 d’Oran	 a	
été inauguré, reliant la station 
universitaire de Khroub à la 
station	 de	 l’Entreprise	 Nationale	
de	 Transport	 Ferroviaire	 à	
Slemendri.
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annaBa / sidi salem

Le wali, Abdelkader Djellaoui, poursuit ses visites inopinées 
et l’écoute des citoyens sur terrain

annaBa / séCurité

Renforcement de la lutte contre la criminalité

annaBa / aBsenCe d'inFrastruCtures de loisirs

Les jeunes d'El Hadjar rongés par l’oisiveté

A sidi Salem, le 
wali s'est permis 
des bains de 

foule pour entamer des 
discussions à bâtons 
rompus afin de s'enquérir 
des préoccupations de la 
population locale. Le wali 
d’Annaba, Abdelkader 
Djellaoui, a multiplié les 
sorties sur le terrain depuis 
sa récente installation à 
la tête de cette wilaya, 
et a opté pour des visites 
inopinées. En effet, le 
prmier responsable de 
l’exécutif a effectué, hier, 
une visite de travail et 
de contrôle au niveau de 
plusieurs quartiers de Sidi 
Salem, au cours de laquelle 
il  a inspecté plusieurs  lieux  
pour s'enquérir de la vie 
économique, culturelle et 
sociale  de cette localité. Le 
wali est allé à la rencontre 
des citoyens et a entretenu 
un dialogue ouvert avec 
eux sur leurs besoins et 
préoccupations. Ceux-ci 
lui ont fait part de leurs 
doléances qui paraissent 

en fait déjà connues,  
s'agissant du logement, de 

l'eau potable, de la santé, 
mais qui revêtent une 
importance particulière 

quand ils sont combinés 
entre eux. Le wali n'a pas 

voulu repartir sans avoir 
écouté les doléances des 
jeunes de la région. Les 
citoyens ont également  
dénoncé  le manque 
d'infrastructures vitales, 
comme un bureau de poste 

et le manque d’hygiène et le 
service médiocre du centre 
de santé de proximité. 
Considéré comme quartier 
populeux, Sidi Salem a été 
marginalisée  et manque 
de diverses infrastructures 
de base, c’est pourquoi la 
visite inopinée du wali a 
été bien accueillie par les 
habitants de cette localité.

Dans le cadre de la poursuite 
de ses missions en 
matière de sécurité dans 

la wilaya d'Annaba, les forces de 
police ont intensifié leurs actions 
pour lutter implacablement contre 
la criminalité sous toutes ses 
formes. De septembre à octobre 
de l’année en cours, l'unité 
d'intervention et de recherche de 
la police d'Annaba a réussi à traiter 
un grand nombre d'affaires, dont 

26 liées à la détention de drogues 
et de substances psychotropes, 
11 affaires de possession d'armes 
blanches prohibées, une affaire de 
blanchiment d'argent, et une autre 
concernant la pêche illégale de 
corail.
De plus, pas moins de 88 ordres 
et jugements judiciaires ont été 
exécutés, en plus du traitement de 
huit (8) affaires diverses. Au cours 
de cette même période, l'unité a 
également saisi 5.466 comprimés 

hallucinogènes, plus de 500gr de 
cocaïne, 5 comprimés d'ecstasy, 
une quantité de marijuana, ainsi 
que diverses armes blanches de 
différents calibres.
Les services de sécurité de la 
wilaya d'Annaba sont déterminés 
à mener des opérations de police 
visant à protéger la quiétude des 
citoyens et la sécurité de leurs 
biens.

Cela fait des années que les 
jeunes d'El Hadjar  réclament 
des infrastructures de jeunesse, 

notamment  des aires  de jeux  dans  leur 
localité, qui compte un grand nombre 
d’habitants, mais ne disposant  même 
pas d’un parc  ou d’un centre de loisirs 
ou d’espaces de verdure, sans parler 
des aires de distraction.  Pourtant, la 
localité ne manque  pas de potentialités. 
Cette situation plonge les jeunes  dans 
l'ennui et les expose à divers dangers. 
Cette oisiveté des jeunes de la région, 
les pousse vers la débauche,  disent les 
citoyens, car n'ayant pas de lieux où 

se distraire ou s'occuper. «Nos jeunes 
deviennent des proies faciles aux 
différents fléaux sociaux qui ne cessent 
de s'amplifier dans la localité». Les 
sollicitations des jeunes pour remédier 
à cette situation sont restées vaines, 
provoquant l’exaspération des jeunes 
de cette localité  qui se retrouvent en 
fin de compte en proie à l’oisiveté et 
à la délinquance. Ces jeunes exigent 
la création d’infrastructures de jeunes  
afin de dynamiser leurs activités   et 
leur permettre de s’épanouir et de 
développer leurs capacités physiques et 
intellectuelles.

S.F

Sara.Y

S.F



Ces dernières années, de nombreuses 
officines du secteur privé ont 
poussé comme des champignons 

au niveau des   communes de la wilaya 
et ce, conformément à la réglementation 
en vigueur avec le concours des services 
de la DSP, de l’Ordre des pharmaciens et 
du SNAPO. Les pharmacies connaissent 
un regain d’activités, et pour des raisons 
lucratives. Cependant, plusieurs plaintes 
ont été signalées par des habitants  qui 
dénoncent l’absence de pharmacies 
de garde dans leurs communes. Nos 
interlocuteurs s’interrogent au sujet de 
cette carence qui perdure et ne semble 
pas connaître son dénouement, en 
l’absence de toute réaction de la part des 
responsables concernés. À partir de ce 
moment, c’est la galère pour les malades 

obligés de se débrouiller seuls pour avoir 
leurs médicaments. Dans ce contexte, un 
père de famille s’est rapproché de notre 
rédaction pour relater sa mésaventure 
qu’il avait vécue cette semaine. En effet, 
selon ses dires, il avait dû sillonner toute 
la ville à 3 heures  du matin pour  chercher 
un médicament  pour l’un des membres 
de sa famille,   grande fut sa surprise de 
constater qu’aucune des officines n’était 
ouvert. D’autres  patients se trouvent 
souvent dans l’obligation de différer leur 
approvisionnement en médicaments au 
lendemain, au détriment de leur santé. 
Il faut souligner que la DSP n’est pas 
responsable de ces carences car la tutelle 
effectue régulièrement sa mission en 
établissant l’affichage des pharmacies de 
garde, dont copies adressées aux autorités 
locales, et autres services compétents.

La Direction du commerce de la 
wilaya d’Annaba a récemment 
lancé une série d’actions visant à 

sensibiliser les commerçants locaux sur 
l’exposition de produits en dehors de leurs 
locaux commerciaux, ainsi qu’à surveiller 
les conditions d’hygiène et pratique 
des prix. Ces mesures, sont prises en 
application des  directives du wali et de la 
wali déléguée, visant à garantir la qualité 
et la sécurité des produits alimentaires 
commercialisés.
Lors d’une sortie sur le terrain, menée au 
quartier des 200 logements, dans la localité 
Benaouda Benmostefa (Ex-Draa Erich) 
relevant de la commune d’Oued El Aneb, 
les équipes de la Direction du Commerce 
ont réalisé une série d’interventions de 
sensibilisation, lesquelles avaient pour 
objectif d’informer les commerçants au 

sujet des règles et réglementations en 
vigueur concernant l’exposition de produits 
hors de leurs locaux commerciaux.
De plus, les inspecteurs ont enregistré 
une infraction grave : la vente de denrées 
alimentaires périmées et impropres à la 
consommation, d’une quantité estimée à 
40 kilogrammes. Cette action répressive 
souligne l’engagement ferme des autorités 
locales à préserver la qualité des produits 
vendus sur le marché.
En s’assurant que les produits exposés 
sont conformes aux normes en vigueur, 
la Direction du Commerce contribue à 
promouvoir une économie locale saine et 
prospère.
Les  actions entreprises par la Direction du 
Commerce    démontrent un engagement 
concret de cette institution en faveur de 
la protection des consommateurs et de la 
régulation du marché. 
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annaBa / maison de la Culture ‘’moHamed BoudiaF’’

Sensibilisation sur la santé mentale : Un événement à la hauteur 
des attentes du public

annaBa / oFFiCines

Malgré les recommandations 
de la DSP…Absence de 

pharmacie de garde

La DCP d’Annaba multiplie
 les actions de contrôle d’hygiène 

et des prix

La Maison de la Culture ‘’Mohamed 
Boudiaf’’ d’Annaba a abrité les 
portes ouvertes consacrées à un 

important événement visant à sensibiliser 
le public sur la santé mentale. Cette 
initiative qui s’inscrit dans le cadre de 
la célébration de la Journée mondiale de 
la santé mentale, a été organisée par les 
services de l’hôpital spécialisé Aboubakr 
Errazi en partenariat avec l’Association 
des médecins en psychiatrie d’Annaba. 
L’événement a porté sur deux thèmes 
essentiels, à savoir, les crises de panique et 
la numérisation des données liées à la santé 
mentale. Ces thèmes, souvent entourés de 
stigmates et de mauvaise interprétations, 
ont été abordés avec professionnalisme 
par des médecins spécialisés et des experts 
de l’institution présents pour répondre aux 
questions et préoccupations des citoyens. 
Notons que cette journée riche en débats 
a été un véritable succès caractérisé par 
l’engagement et la participation active 
des participants. Les citoyens ont eu 
ainsi l’opportunité d’interagir avec les 
professionnels de la santé mentale, sur 
la base d’un dialogue constructif et un 

soutien au profit de ceux qui sont sujets à 
des troubles de la santé mentale.
Des vidéos explicatives et riches en 
commentaires ont été présentées pour 
démystifier les crises de panique, suggérant 
des conseils et des techniques pour faire 
face à ces moments difficiles. De plus, des 
brochures informatives ont été distribuées, 
fournissant des informations utiles en cas 
de besoin.
Cet événement a souligné l’importance 
de la sensibilisation à la santé mentale 
dans la société d’aujourd’hui. Il a mis en 
exergue la nécessité de briser les tabous 
et les préjugés associés à ces problèmes 
de santé souvent invisibles. La Maison 
de la Culture Mohamed Boudiaf a ainsi 
joué un rôle crucial en offrant son espace 
pour cette importante rencontre. Cette 
journée de sensibilisation a été un exemple 
éclatant de la façon dont l’éducation et la 
compréhension peuvent changer la vie de 
ceux qui font face à des défis liés à la santé 
mentale. Espérons que des événements 
similaires se multiplieront à l’avenir, 
contribuant ainsi à créer une société plus 
compatissante et bienveillante envers ceux 
qui ont besoin de soutien.

Sara.Y

S.F

Sara.Y
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Récemment, l’office 
d’Aménagement 
de la nouvelle ville 

‘’Benaouda Benmostefa’’ 
(Ex-Draa Errich) a entrepris 
d’importantes travaux de 
réfection des chaussées dans 
plusieurs quartiers, et de curage 
des  égouts obstrués, avant 
l’arrivée de la saison hivernale. 
Ces opérations s’inscrivent dans 
le cadre de la mise en œuvre d’un 

programme de développement 
global visant à améliorer les 
conditions de vie et à fournir de 
meilleurs services aux citoyens.
Les opérations de réfection 
ont concerné des axes routiers  
et routes  secondaires. Ces 
opérations visent à améliorer 
l’état des chaussées en vue 
de fluidifier la circulation et à 
procéder au des égouts obstrués 
à l’origine des stagnations des 
eaux mettant en danger les 

usagers de la route.
Les citoyens ont salué ces 

interventions, soulignant 
qu’elles leur offriront de 

meilleures conditions de vie et 
de travail.

annaBa / CirConsCriPtion ‘’Benaouda BenmosteFa’’  

Réfection des chaussées et curage des égouts obstrués
Sara.Y

Les transporteurs, 
irréguliers, fraudeurs 
ou familièrement 

désignés clandestins, semblent 
bien occuper le terrain à 
travers plusieurs communes 
de la wilaya. Cette activité 
qui était réservée dans le 
passé, uniquement à quelques 
chômeurs qui n’ont pas eu la 

chance de décrocher un emploi  
est devenue par la force des 
choses  un métier de tout 
le  monde.  A El Hadjar,   les 
fraudeurs sont partout et surtout 
le weekend. Ils sont disposés 
à acheminer leurs clients vers 
n’importe quelle destination 
sollicitée, en exigeant que 
vous preniez place près du 
conducteur afin de ne pas attirer 

l’attention des policiers.  Le 
nombre de ces  fraudeurs   a 
connu une hausse sensible 
et le syndicat des taxieurs a 
exprimé sa désapprobation, 
vu la concurrence déloyale 
même en matière de tarifs. 
L’insuffisance, voire l’absence 
de contrôle et de sanctions, 
encourage cette activité 
illégale, même ceux qui ont été 

interpellés ont repris du service. 
Ce type de transport, même s’il 
reste interdit, est toléré par les 
usagers de transport, malgré la 
présence des barrages de police 
ou de gendarmerie qui ont pour 
mission de les traquer. Avant 
de dénoncer cette concurrence 
déloyale, faut-il que les taxieurs 
réglementés reconsidèrent leur 
manière de servir les clients 

et de respecter les règles de 
tarifications imposées par les 
pouvoirs publics.. 

annaBa / el HadJar    

Les transporteurs irréguliers continuent à imposer leur diktat 
S.F

D’ intenses préparatifs 
sont entrepris par le 
secteur du tourisme 

à Djanet en prévision de la 
saison touristique saharienne 
2023/2024 pour faire de la 
capitale du Tassili n’Ajjer une 
destination privilégiée pour 
les visiteurs, tant nationaux 
qu’étrangers.
La direction du tourisme et 
de l’artisanat (DTA) a, par 
souci d’assurer un séjour 
agréable aux touristes, pris, en 
coordination avec les acteurs et 
partenaires dont les 53 agences 
de tourisme que compte la 
région, une batterie de mesures 
et dispositions susceptibles 
d’assurer le succès de la 
nouvelle saison touristique, 
qui s’étend d’octobre à avril, 
a indiqué le DTA, Almine 
Hammadi.
Pour ce faire, un riche 
programme a été concocté 
par la DTA consistant en 
l’organisation, au niveau des 
structures hôtelières, agences 
de tourisme et autres maisons 
de jeunes, avec le concours 
des secteurs de la jeunesse, de 
la culture, de l’environnement 
et d’autres acteurs, d’activités, 
manifestations et expositions 
d’artisanat, dont la célébration 
du riche agenda des fêtes 
prévues dans la région.
L’on relève, à ce titre, 
l’organisation de la fête 
d’artisanat du Tassili-N’Ajjer, 
prévue décembre prochain, 

qui drainera, comme à 
l’accoutumée, une large 
participation de l’intérieur et de 
l’extérieur de la wilaya, en sus 
de la mise sur pied de sessions 
de formation en direction des 
artisans et l’animation, avec le 
concours de la société civile, de 
campagnes de sensibilisation 
sur l’organisation et le succès 
à conférer aux manifestations 
festives locales.
Dans cette perspective 
d’atteindre le franc succès de 
la saison touristique, la DTA 
s’attèle à coordonner avec la 
direction du commerce des 
virées d’inspection au niveau 
des structures d’accueil pour 
évaluer de visu les conditions 
réunies à un séjour agréable des 
visiteurs de la région.
S’agissant des structures 
d’accueil, le secteur dispose 
de quatre hôtels d’une capacité 
globale de 207 lits, d’une 
zone d’expansion touristique 
(ZET) vaste de 8.600 ha, en 
plus de l’inscription d’un 
projet de réalisation d’un camp 
touristique dans la commune de 
Bordj El-Houas.
La DTA entend, dans 
l’objectif d’étendre la carte 
touristique de la région, 
établir, en concertation avec 
les partenaires du secteur, de 
nouveaux circuits touristiques 
à évaluer et homologuer par les 
instances spécialisées.
Ces nouveaux parcours 
touristiques devraient étoffer 

les grands tracés menant vers 
les sites disséminés à travers les 
régions touristiques de Tadraret 
El-Hamra, Assendilene, Oasis-
Ihrir et Sifar, qui avaient 
accueilli, la saison dernière, le 
plus grand nombre de touristes, 
à la faveur, outre la richesse 
en atouts naturels, des moyens 
humains et matériels mobilisés 
pour garantir d’intéressantes 
randonnées et d’agréables 
séjours.
La monographie touristique de 
la wilaya de Djanet s’était vue 
renforcer, la saison dernière, 
d’un nouveau circuit, dont le 
centre d’artisanat du quartier 
d’Azelouaz est le point de 
départ, via le marché Tadjkal, 
le musée du parc culturel et 
les trois Ksour d’Azelouaz, 
El-Mihane et Adjahil, pour 
atteindre le musée de la source 
d’eau douce “Tilemzeyess”.
Nouvelles mesures pour 
promouvoir la destination 
Les efforts visant à amorcer 
une belle saison touristique et 
promouvoir la destination Sud, 
notamment, ont également 
donné lieu à la tenue, par les 
agences touristiques de la 
wilaya, d’une série de réunions 
dédiées aux préparatifs de 
la saison et à l’examen des 
contraintes rencontrées à 
soulever aux parties concernées.
Cette disposition manifestée 
par les tour-opérateurs de bien 
amorcer la nouvelle saison a 
été sanctionnée par la prise 

d’une décision commune 
portant unification des couts 
des prestations offertes par les 
agences lors des randonnées, 
tous circuits confondus.                
Interrogé par l’APS, le 
président du Syndicat national 
des agences touristiques, 
zone Tassili-N’Ajjer, Baba 
Bendehhane, a souligné que 
la fédération des efforts et 
l’unification des prix constituent 
une nouvelle démarche pour 
promouvoir les prestations et 
attirer les touristes, notamment 
étrangers.
Se félicitant de l’inauguration 
de la nouvelle ligne aérienne 
directe entre Paris (France) et 
Djanet (Algérie), l’intervenant 
qui a estimé que cette décision 
avait influé positivement sur 
les activités touristiques au titre 
de la saison écoulée, a émis 
le souhait de voir l’ouverture 
d’autres dessertes aériennes 
internationales vers la région 
permettant aux touristes de 
rallier directement la ville de 
Djanet.
Ce regain d’intérêt pour la 
destination Djanet augurant 
d’une saison touristique 
prometteuse devrait, 
par conséquent, influer 
positivement sur les activités 
commerciales dans la région, 
notamment les produits de 
l’artisanat.
Ce segment revêt une grande 
importance en tant que levier 
pour le secteur du tourisme 

dans la région, à la faveur des 
facilités et avantages accordés 
aux artisans, et l’organisation 
de manifestations mettant en 
valeur le patrimoine artisanal 
local, label de la région.
Par souci de s’impliquer 
dans cet essor, les artisans de 
Djanet se sont employés, en 
prévision de la nouvelle saison 
touristique, à améliorer et 
diversifier leurs produits pour 
satisfaire la demande lors des 
expositions.
Dans ce cadre, l’artisane 
Aziza Abdeddayem, versée 
dans la vannerie et la couture 
traditionnelle, fonde de larges 
espoirs sur la réussite de la 
nouvelle saison au regard, a-t-
elle argué, des potentialités et 
facteurs de réussite, nonobstant 
certaines contraintes liées 
à l’insuffisance des locaux 
commerciaux nécessaires pour 
l’écoulement de ses produits 
auprès des touristes.
L’on relève, à ce titre, que le 
secteur recense 1.222 artisans 
versés dans divers créneaux qui 
connaissent un développement 
florissant de par les chefs-
d’œuvre proposés aux touristes 
au titre des éditions de la saison 
touristique saharienne.

dJanet / tourisme du sud    

Intenses préparatifs pour la réussite de la saison touristique



Frappes israéliennes nocturnes sur Gaza, la guerre 
a fait des milliers de morts

Prix des céréales 
Pas de solution miracle pour les pays arabes

Le bilan de la guerre 
entre Israël et le 
Hamas a continué 

mercredi de s’alourdir de 
façon vertigineuse, avec 
des milliers de morts 
recensés au total, quatre 
jours après l’attaque lancée 
par le mouvement islamiste 
palestinien depuis Gaza.
Des frappes israéliennes 
nocturnes ont fait au moins 
30 morts dans l’enclave 
palestinienne, touchant 
des dizaines de bâtiments 
d’habitation, des usines, des 
mosquées et des magasins, 
a annoncé mercredi le 
gouvernement du Hamas. 
L’armée israélienne a indiqué 
que plusieurs cibles du 
Hamas avaient été touchées.
Le Premier ministre israélien, 
Benjamin Netanyahu, a 
qualifié l’offensive massive 

lancée le 7 octobre par le 
Hamas contre Israël de 
“sauvagerie jamais vue 
depuis la Shoah”, promettant 
que son pays allait “vaincre 
avec de la force, énormément 
de force”.
Israël avait annoncé mardi 
avoir repris en partie le 
contrôle de sa frontière avec 
la bande de Gaza, placée en 

état de siège. Dans le nord, 
l’armée israélienne a frappé 
la Syrie et le sud du Liban en 
riposte à des tirs de roquettes.
L’offensive a suscité de 
multiples condamnations 
internationales, ainsi que 
des inquiétudes face à 
l’éventualité d’un assaut 
terrestre sur Gaza.
L’Etat israélien, qui a 

annoncé l’évacuation 
des zones frontalières, a 
imposé un “siège total” 
à Gaza et suspendu 
l’approvisionnement en eau, 
en électricité et en nourriture 
de l’enclave palestinienne.
Le bilan des attaques en Israël 
est passé à plus de “1.200 
morts”, a annoncé mercredi 
matin
l’armée israélienne. Plus 
de 2.700 personnes ont été 
blessées et des dizaines 
d’autres sont officiellement 
recensées comme “otages ou 
disparues”.
Du côté palestinien, 900 
personnes sont mortes et plus 
de 4.500 ont été blessées, 
selon les autorités locales. Le 
Hamas a annoncé que deux 
de ses hauts responsables 
avaient été tués par des 
frappes israéliennes.

L’armée israélienne a 
annoncé en outre mardi avoir 
récupéré les corps de 1.500 
combattants du Hamas dans 
les zones voisines de Gaza.
Les forces aériennes 
israéliennes ont par ailleurs 
indiqué mercredi que “des 
dizaines d’avions de combat 
ont récemment attaqué plus 
de 200 cibles dans le quartier 
d’Al Furkan”, dans la ville de 
Gaza.
Le Hamas, qui contrôle 
la bande de Gaza depuis 
2007, menace de son côté 
d’exécuter des otages enlevés 
en Israël. Parmi eux se 
trouvent des jeunes capturés 
pendant un festival de 
musique, où des combattants 
du Hamas ont fait irruption 
samedi, tuant 250 personnes 
selon une ONG.

Alors que le conflit 
israélo-palestinien 
reprend de plus 

belle, menaçant de plonger 
le Moyen-Orient dans une 
nouvelle crise, les autres 
problèmes graves qui 
affectent la région du Moyen-
Orient et de l’Afrique du 
Nord ne s’estompent guère.
Ces derniers mois, de 
nombreuses économies 
arabes à revenu faible ou 
moyen ont été confrontées 
à une détérioration de leur 
sécurité alimentaire, après 

que la Russie s’est retirée de 
l’initiative sur les céréales de 
la mer Noire et que l’Inde a 
interdit l’exportation de riz 
blanc et de sucre. Parmi les 
pays les plus vulnérables 
figurent la Tunisie, la Libye, 
le Liban, l’Irak et l’Égypte, 
sans parler de la Syrie, 
du Soudan et du Yémen, 
déchirés par des conflits.
Le retrait en juillet de la Russie 
d’un accord d’exportation 
de céréales annoncé douze 
mois plus tôt a perturbé 
l’approvisionnement 

mondial en céréales en 
général et les marchés du blé 
en particulier. Parallèlement, 
les prix mondiaux du riz ont 
grimpé en flèche depuis la 
décision de l’Inde, également 
en juillet, d’arrêter les 
exportations de variétés de 
riz, non-basmati.
L’Égypte et le Liban, qui 
dépendent fortement des 
importations de riz et 
de blé, sont aujourd’hui 
confrontés à des problèmes 
de financement alimentaire, 
tandis que le Soudan, qui 

luttait déjà contre la faim 
et la guerre civile, n’est 
pas en mesure d’importer 
des denrées alimentaires 
coûteuses.
Face à ces défis, nombreux 
sont ceux qui se demandent 
ce que les pays arabes 
souffrant d’insécurité 
alimentaire devraient faire 
pour se prémunir contre les 
effets des futurs chocs de la 
chaîne d’approvisionnement, 
pour maintenir les prix à 
un niveau abordable pour 
leurs populations et pour 

éventuellement localiser une 
plus grande partie de leur 
production alimentaire.
«En réduisant leur 
dépendance à l’égard d’une 
source unique, ces pays 
peuvent atténuer les risques 
de perturbations soudaines, 
semblables à celles observées 
dans le conflit entre l’Ukraine 
et la Russie», a déclaré à 
Arab News, Adam Vinaman 
Yao, représentant adjoint de 
l’Organisation des Nations 
unies pour l’alimentation et 
l’agriculture au Soudan.

L’espace francophone 
et le Liban peuvent 
beaucoup apporter 

l’un à l’autre.» C’est en 
substance ce qu’a d’emblée 
affirmé Amine Salame, le 
ministre de l’Économie et du 
Commerce du Liban lors d’une 
conférence de presse qui s’est 
tenue ce mardi à Beyrouth 
dans le cadre de la 3e mission 
économique et commerciale de 
la Francophonie, organisée par 
l’Organisation internationale 
de la francophonie (OIF). 
Devant un parterre de 

journalistes et au côté de 
l’administratrice de l’OIF, 
Caroline St-Hilaire, Amine 
Salame s’est réjoui de la tenue 
de cette mission économique 
au Liban, affirmant qu’elle 
«apporte un élan positif dans 
un contexte de crise». Selon le 
ministre: «Le soutien des pays 
francophones en cette période 
difficile et leur présence à 
Beyrouth est un message 
important démontrant leur 
attachement au Liban.» 
De son côté, Caroline St-Hilaire 
a précisé: «Le Liban traverse 

une situation économique 
difficile. L’OIF exprime, 
au travers de cette mission 
économique et commerciale, 
son soutien au Liban, un grand 
pays qui a toujours joué un 
rôle dynamique et positif dans 
notre organisation. Nous nous 
tenons prêts aux côtés du Liban 
pour lui apporter toute l’aide et 
tout le soutien que les autorités 
estiment nécessaires.»
Le Liban étant l’unique pays 
membre de l’OIF au Moyen-
Orient, l’ouverture il y a 
un an d’une représentation 

régionale à Beyrouth réaffirme 
l’attachement du pays à la 

Francophonie, ont assuré 
Salame et St-Hilaire.
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Le ministre libanais de l’Économie appelle à un 
«engagement des pays francophones»



Un nouveau séisme, de magnitude 6,3, frappe l’ouest de 
l’Afghanistan

niGer: 

Départ des premiers militaires français vers le Tchad, 
les Etats-Unis coupent leur aide

israËl: 

Il est «vraisemblable» que des «aides» aient été apportées au 
Hamas, selon Macron

Un nouveau séisme 
de magnitude 6,3 a 
frappé mercredi l’ouest 

de l’Afghanistan, selon le 
service sismologique américain 
(USGS), après celui de samedi 
qui a fait plus de 2 000 morts 
dans la même région.
Le séisme s’est produit à une 
faible profondeur vers 05H10 
heure locale (00H40 GMT), son 
épicentre se situant à environ 29 
kilomètres au nord de la ville de 
Hérat, a indiqué l’USGS.
L’impact de ce nouveau 
tremblement de terre n’est pas 

encore clair, au moment où des 
milliers de personnes sont sans 
abri après la destruction de leur 

maison samedi par le premier 
séisme de magnitude 6,3, suivi 
de huit répliques.

Aucun nouveau décès n’a été 
signalé dans l’immédiat.
Les responsables locaux et 
nationaux ont donné des chiffres 
contradictoires sur le nombre 
de morts et de blessés lors du 
tremblement de terre de samedi, 
mais le ministère de la gestion 
des catastrophes a déclaré 
que 2.053 personnes étaient 
décédées.
“Nous ne pouvons pas donner 
de chiffres exacts pour les morts 
et les blessés car ils sont en 
évolution”, a déclaré le porte-
parole du ministère, le mollah 

Janan Sayeq.
L’ONU a indiqué mardi que le 
bilan s’établissait à près de 1 300 
morts et près de 500 disparus, 
dont une majorité de femmes.
L’organisation estime que plus 
de 12 000 personnes, membres 
de 1 700 familles, ont été 
affectées, et que “100%” des 
maisons ont été détruites dans 
11 villages du district rural de 
Zenda Jan, situé à quelque 30 
kilomètres au nord-ouest de 
la ville d’Hérat, capitale de la 
province du même nom.

Les premiers soldats 
français quittaient 
mardi le Niger dans 

un convoi terrestre sous 
escorte locale, en direction 
du Tchad, au moment où les 
Etats-Unis ont annoncé la 
suppression de leur aide à ce 
pays dirigé depuis fin juillet 
par un régime militaire.
Le retrait des Français avait 
rapidement été exigé par les 
généraux nigériens après 
leur arrivée au pouvoir et le 
président français Emmanuel 

Macron avait annoncé fin 
septembre leur départ.
Environ 1.400 soldats et 
aviateurs français étaient 
jusqu’ici déployés dans le 
pays pour lutter contre les 
djihadistes aux côtés des 
Nigériens, dont environ 
1.000 à Niamey et 400 
sur deux bases avancées 
dans l’ouest, à Ouallam et 
Tabarey-Barey, au coeur 
de la zone dite des “trois 
frontières” avec le Mali et le 
Burkina Faso.

“Les troupes basées à 
Ouallam (ouest) ont quitté 
aujourd’hui leur base. Il 
s’agit des opérations pour 
le départ du premier convoi 
terrestre en direction du 
Tchad sous escortes de 
nos forces de défense et 
de sécurité”, a précisé le 
régime de Niamey, dans un 
communiqué lu mardi soir à 
la télévision nationale.
Plus tôt dans la journée, un 
autre convoi en provenance 
de Tabarey-Barey était 

arrivé à Niamey, avec des 
poids lourds transportant 
du matériel et des blindés, 
a constaté un journaliste de 
l’AFP. Et l’armée française 
avait confirmé mardi matin 
que les premiers départs 
étaient en cours.
La capitale tchadienne 
N’Djamena se situe à 
1.600km de Niamey et 
abrite le commandement des 
Forces françaises au Sahel.
Outre ces départs par voie 
terrestre, le régime nigérien 

a indiqué que “trois vols 
spéciaux” ont été enregistrés 
à l’aéroport de Niamey, 
deux pour le départ de 
“97 éléments des forces 
spéciales” et un “consacré à 
la logistique”.
Le régime qui avait assuré 
vouloir que ce retrait se fasse 
“en toute sécurité” précise 
que le désengagement se 
poursuivra conformément 
“au calendrier arrêté d’un 
commun accord par les deux 
parties”.

HAMBOURG: Le 
président français 
Emmanuel Macron a 

estimé “vraisemblable” mardi 
que le Hamas ait bénéficié 
d’”aides” dans son opération 
contre Israël, tout en soulignant 
ne pas avoir de “trace de manière 
formelle” d’une “implication 
directe” de l’Iran.
“Il est vraisemblable qu’il y 
ait eu des aides apportées au 
Hamas et des coopérations”, 
a-t-il dit lors d’une conférence 
de presse commune avec le 
chancelier allemand Olaf 
Scholz à Hambourg dans le 
Nord de l’Allemagne.
En l’état, “je n’ai pas de 
commentaire à faire sur une 
implication directe de l’Iran 
dont nous n’avons pas la trace 
de manière formelle”, a-t-il 

ajouté.
“Je resterai prudent sur ce 
point tant que nous n’avons 
pas stabilisé des éléments de 
renseignement complètement 
sûrs”, a-t-il également souligné.
L’ayatollah Ali Khamenei, 
la plus haute autorité d’Iran, 
a démenti de son côté mardi 
toute implication de son pays 
dans l’attaque massive lancée 
samedi par le Hamas, tout en 
réaffirmant le soutien iranien “à 
la Palestine”.
Un haut responsable américain 
avait indiqué samedi qu’il était 
“trop tôt pour dire” si l’Iran était 
“directement impliqué” dans 
l’offensive lancée par le Hamas. 
Il a toutefois ajouté qu’il n’y 
avait “pas de doute” sur le fait 
que le Hamas était “financé, 
équipé et armé” entre autres par 

le régime de Téhéran.
«Horreurs»
Les présidents américain Joe 
Biden, français Emmanuel 
Macron, le chancelier Olaf 
Scholz ainsi que les Premiers 
ministres britannique Rishi 
Sunak et italienne Giorgia 
Meloni ont insisté lundi soir 
dans une déclaration commune 
sur “le fait qu’aucun acteur 
hostile à Israël ne doit chercher 
à tirer avantage de ces attaques”.
Dans une première version du 
communiqué diffusée par la 
présidence française, ils avaient 
plus directement cité l’Iran, 
l’exhortant à ne “pas étendre le 
conflit au-delà de Gaza”.
“Nous condamnons avec 
beaucoup de clarté tous les pays 
qui se sont félicités des horreurs 
perpétrées par le Hamas, ce qui 

est le cas de l’Iran”, a relevé 
Emmanuel Macron.
“Il est clair que les propos 
publics tenus par les autorités 
iraniennes sont inacceptables 
et ne correspondent ni à nos 
valeurs ni à nos intérêts”, a-t-il 
insisté.

Le président français 
a par ailleurs dénoncé 
“l’insupportable chantage” 
exercé par le Hamas qui a 
menacé d’exécuter des otages 
israéliens en réaction aux 
frappes qui se multiplient sur la 
bande de Gaza.
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sadi – infantino :
Une rencontre et beaucoup de promesses

Gouiri :
« Je serais content si Cherki rejoignait l’EN… »

en :
Aboud, « Les nouveaux se sont très vite adaptés »

Comme convenu, le 
président de la FAF Walid 
Sadi s’est envolé, non 

pas pour Paris mais à Zurich au 
siège de la FIFA, pour rencontrer 
le président de la FIFA Gianni 
Infantino.
L’Italo-Suisse avait donné rendez-
vous à Sadi à partir de New-
York le 22 septembre dernier, 
au lendemain des élections de la 
FAF, pour une rencontre à Paris, 
mais cette dernière a été retardée 
faute de temps. Sadi a attendu 
un signe du premier responsable 
du football mondial pour enfin 
se déplacer. Après une longue 
journée lundi, où le débat a été 
chaud avec les responsables des 
clubs de la Ligue1 Mobilis, Sadi 
change de décor en se retrouvant 

de l’autre côté de la Méditerranée, 
un face-à-face avec celui qui n’a 
pas encore donné son aide au 
football algérien depuis qu’il a été 
élu, une rencontre dans la bonne 
humeur comme en témoignent 
les photos postées par le site de 
la FAF au terme de la réunion 
à laquelle a pris part Mattias 
Grafström le secrétaire général par 
intérim de l’instance, mais aussi 
Gelson Fernandes Conceiçao 
qui avait assisté à l’élection du 
candidat de 44 ans à Alger, mais 
aussi d’autres responsables de 
l’instance mondiale, alors que 
Sadi était accompagné de son 
nouveau bras droit et conseiller, 
son chef de cabinet Makhlouf 
Fouad, un diplômé de l’ENA 
et haut fonctionnaire de l’Etat. 

Les photos publiées par la FAF 
montrent des visages détendus, 
celui d’Infantino l’est un peu 
plus, lui qui a reçu des cadeaux de 
la part des émissaires de la FAF, 
et notamment 2 maillots de la 
sélection, l’un de couleur blanche 
et l’autre en vert, ce qui a attiré 
l’attention du public algérien, 
très remonté contre l’Italo-
Suisse qui a fait preuve d’une 
grande indifférence vis-à-vis de 
notre pays depuis son élection. 
Il a l’occasion de se corriger, 
puisque Sadi lui a adressé une 
invitation pour venir rendre 
visite à notre pays, une invitation 
officielle dans le but de pousser le 
responsable du football mondial 
à mieux voir l’Algérie et ce dont 
elle est réellement capable.

De passage mardi en zone 
mixte, Amine Gouiri, 
après avoir expliqué 

comment il a décidé d’opter pour 
la nationalité sportive algérienne, 
dira : «J’ai fait le meilleur choix».
Et d’avouer qu’il aimerait bien 
que «Rayan Cherki rejoigne 
la sélection nationale», tout en 
précisant : «Chacun est libre de 
ses décisions mais on n’en parle 
pas beaucoup».

« Mon père est de Béjaia 
et ma mère, de Sétif »

Le dernier arrivant en équipe 
nationale a, en outre, indiqué 
que sa famille est entièrement 
algérienne. «Quand j’étais petit, 
je venais souvent en Algérie, mon 
père est originaire de Béjaia et ma 
mère de Sétif. Ma famille était 
très fière quand je lui ai annoncé 
que j’allais jouer pour l’Algérie.»
« Slimani ? Je vais essayer de 
profiter de son expérience »

Bien avant qu’il ne rejoigne la 
sélection nationale, Amine Gouiri 
connaissait bien Islam Slimani 
comme il l’a d’ailleurs confirmé 
hier : «On s’est souvent croisé en 
Ligue 1. Slimani est un joueur de 
grande qualité, qui ne lâche rien, 
je vais essayer de profiter de son 
expérience».

 « Je ressens beaucoup 
de fierté »

Egalement interviewé par le 
site officiel de la FAF, Amine 
Gouiria paru déjà très à l’aise 
dans ce nouvel environnement 
qu’il découvre depuis lundi. «Ça 
fait plaisir d’être ici, je ressens 
beaucoup de fierté et j’ai hâte 
de jouer ma première rencontre 
avec l’EN. L’accueil s’est très 
bien passé, j’ai l’impression que 
ça fait longtemps que je suis ici 
et j’espère que ça va continuer 
comme ça». Quant à ses ambitions 
avec la sélection nationale, Amine 

Gouiri dira : «J’espère que je vais 
aider l’équipe à aller plus haut et 
remporter des titres. Je n’ai pas de 
pression, je vais jouer comme je 
le fais d’habitude et je pense que 
tout ira bien».Considéré comme 
un attaquant libre, le sociétaire 
du Stade Rennais, n’a pas de 
réponse précise au sujet de son 
positionnement :«Oui, j’ai envie 
de jouer et de commencer. Après, 
c’est le coach (Belmadi) qui verra 
par rapport au temps de jeu, mais 
dès qu’il fera appel à moi, je vais 
tout donner pour ce maillot».A la 
question de savoir s’il ya eu une 
discussion entre lui et le coach à 
propos du rôle qui lui sera confié, 
il répondra : «Je n’ai pas encore 
parlé avec le coach concernant 
mon positionnement sur le 
terrain, je peux jouer n’importe 
où en attaque, donc quand il me 
fera appel, je répondrais présent».

Amine Gouiri et Bachir Belloumi, 
seuls nouveaux visages de 
l’Équipe Nationale en ce mois 

d’octobre 2023, se sont bien intégrés 
d’après Salah-Bey Aboud, chargé de la 
communication de la FAF et officiellement 
adjoint de Djamel Belmadi.
Les joueurs convoqués pour la première 
fois par le sélectionneur national se sont 
ainsi «se sont rapidement fondus dans 
le groupe grâce aux efforts de leurs 
partenaires, qui les ont mis à l’aise pour 
qu’ils puissent montrer ce dont ils sont 
capables», a affirmé mardi soir Aboud.
Salah-Bey Aboud a également indiqué, 
dans une déclaration à l’APS en marge 
de la séance d’entraînement effectuée par 
l’EN au stade du Chahid Hamlaoui de 
Constantine, qu’Amine Gouiri et Bachir 
Belloumi «n’ont eu aucun mal à s’adapter 
à l’ambiance du groupe.»
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La défense de Liverpool n’est pas assez performante 
pour soutenir la lutte pour le titre en Premier League

Les Reds disposent sans 
doute de la plus grande 
profondeur offensive de 

toute l’Europe, mais ils sont 
punis pour ne pas s’être renforcés 
à l’arrière.
Danny Murphy est un homme 
qui voit le verre à moitié plein, 
du moins en ce qui concerne 
Liverpool cette saison. La 
manière dont s’est déroulé le 
match nul 2-2 de dimanche à 
Brighton a pu décevoir certains 
supporters, les Merseysiders 
ayant en effet offert deux buts à 
leurs hôtes, dont une égalisation 
sur coup de pied arrêté à un peu 
plus de dix minutes de la fin.
Cependant, l’ancien milieu de 
terrain de Liverpool, Murphy, 
n’a pas mâché ses mots après 
la rencontre : les Reds peuvent 
remporter la Premier League 
cette saison. Pour ceux qui ont 
douté de Jurgen Klopp et de cette 
équipe de Liverpool, même s’ils 
ont fait match nul, ils sont dans 
la course au titre», a déclaré 
Murphy à «Match of the Day 
2». «En deuxième mi-temps, ils 
auraient dû gagner le match.
«Il y a beaucoup de points positifs 
: les milieux de terrain qui entrent 
en jeu et se mettent en route, 
[Alexis] Mac Allister et [Dominik] 
Szoboszlai ; les attaquants sont 
gentils et compétitifs en haut du 
terrain, ce qui veut dire que tout le 
monde essaie de se tenir à l’écart 
de l’équipe.

Beaucoup mieux que prévu
En toute justice pour Murphy, son 
optimisme est compréhensible 
dans une certaine mesure. Cette 
saison a démarré bien mieux 
que la précédente. Huit journées 
après le début de la saison 2022-
23 de Premier League, Liverpool 
n’avait gagné que deux matches 
et occupait la neuvième place du 
classement, avec seulement 10 
points au compteur.
Un an plus tard, ils sont 
quatrièmes, à seulement trois 
points du surprenant leader 
Tottenham, bien qu’ils aient 
déjà visité les Spurs, Chelsea, 
Newcastle et Brighton. Comme 
l’a admis Gary Neville, ils ont été 
«bien meilleurs» que ce à quoi la 
plupart des gens s’attendaient.
Ils n’ont été battus qu’une 
seule fois, et encore, dans 
les circonstances les plus 
controversées, dans le nord de 
Londres. En effet, sans l’horrible 
arbitrage contre les Spurs, 
Liverpool pourrait être à la fois 
invaincu et en tête du classement.
Il n’en reste pas moins qu’avant 
le début de la saison, Klopp aurait 
volontiers accepté une récolte de 
17 points à l’issue d’une série de 
matches aussi délicate.

Un seul match sans faute 
en huit rencontres

Cependant, les doutes qui 
entouraient Liverpool ne se sont 
pas soudainement dissipés. Il 
est clair que malgré tout le bon 

travail effectué lors de la fenêtre 
de transfert estivale, Klopp n’a 
toujours pas résolu les problèmes 
défensifs qui ont conduit les Reds 
à terminer cinquièmes la saison 
dernière (peut-être parce qu’il n’a 
pas obtenu le défenseur central 
et le milieu défensif qu’il voulait 
vraiment).
En 2022-23, Liverpool a encaissé 
en moyenne 1,24 but par match. 
Cette année, le chiffre n’est pas 
beaucoup plus bas (1,13) et il 
est à la fois révélateur et très 
inquiétant de constater que les 
Reds n’ont réussi à garder leur 
cage inviolée qu’une seule fois, 
lors d’une victoire 3-0 sur Aston 
Villa qui a été bien plus disputée 
que le score ne le laisse penser.
En effet, l’une des choses 
qui ressortent des matches de 
Liverpool jusqu’à présent, c’est 
à quel point ils ont été serrés 
et passionnants. De nombreux 
matches auraient pu basculer 
d’un côté ou de l’autre, le match 
nul à Brighton en étant un parfait 
exemple.
Mais il ne faut pas oublier que 
les Reds ont également réussi à 
gagner deux fois à dix, notamment 
sur le terrain de Newcastle, l’un 
de leurs rivaux dans le Top 4, et 
qu’ils ont dû à plusieurs reprises 
revenir au score, Liverpool 
ayant encaissé le premier but 
dans cinq des huit rencontres de 
championnat qu’il a disputées 
jusqu’à présent.
En ce sens, Klopp et ses joueurs 
méritent d’être félicités pour 
leurs ajustements tactiques en 
cours de match et leur admirable 
combativité. Alors que la saison 
dernière, Liverpool semblait 
perdu au fur et à mesure qu’il 
était mené au score, cette saison, 
les joueurs semblent totalement 

convaincus de leur capacité à 
renverser la situation.
Une attaque impressionnante, 

une défense lamentable
Et c’est parfaitement explicable. 
Liverpool dispose d’une 
profondeur d’attaque inégalée, 
non seulement en Angleterre mais 
aussi en Europe. Lorsque son 
équipe est en difficulté, Klopp a 
généralement deux joueurs parmi 
Diogo Jota, Darwin Nunez, Luis 
Diaz et Cody Gakpo qui attendent 
d’entrer en jeu - tous ont prouvé 
qu’ils pouvaient changer le 
cours du jeu depuis leur arrivée 
à Anfield - tandis que Mohamed 
Salah reste l’ultime gagneur de 
match.
Cependant, comme l’a souligné 
Alan Shearer dans sa chronique 
pour BBC Sport, si «les Reds sont 
passionnants à regarder lorsqu’ils 
se projettent vers l’avant, nous 
avons encore vu lors du match 
nul contre Brighton qu’ils 
concèdent trop facilement des 
buts - il manque quelque chose en 
défense».
Honnêtement, il est difficile de ne 
pas être d’accord.

Si l’on se trompe, on est puni
Les deux buts encaissés à 
Brighton sont de véritables 
cadeaux. Sur le premier, Virgil 
van Dijk a mis Alexis Mac 
Allister dans l’embarras avec une 
passe hospitalière que l’Argentin 
n’a pas réagi assez vite pour 
la reprendre, ce qui a permis à 
Simon Adingra de passer le ballon 
à Alisson et de le faire entrer dans 
le but vide.
Van Dijk a reconnu après coup 
qu’il avait mis son coéquipier 
en difficulté avec «un ballon 
risqué», mais a fait valoir que de 
telles erreurs peuvent se produire 
lorsque vous «jouez depuis 

l’arrière». «Si vous vous trompez, 
vous êtes puni», a déclaré le 
défenseur néerlandais lors de son 
entretien avec Sky Sports, «mais 
la façon dont nous avons rebondi 
est une excellente réaction».
Et cette affirmation est 
incontestable. La réaction 
fantastique de Liverpool après 
avoir été mené au score aurait 
dû lui permettre de remporter le 
match, surtout si l’on considère 
qu’après le doublé rapide de 
Salah, Ryan Gravenberch (qui a 
par ailleurs impressionné après 
son entrée en jeu) a frappé la 
barre alors qu’il semblait plus 
facile d’ouvrir le score.
Une défense douteuse anéantit 

tout le bon travail accompli
La raison en est un nouveau 
désastre défensif, dû à une 
«mauvaise communication» 
au sein de la ligne arrière, qui a 
permis à Lewis Dunk d’égaliser 
sur un coup franc qui a échappé 
à deux défenseurs de Liverpool 
avant d’atteindre le capitaine de 
Brighton à l’entrée de la surface 
de six mètres.
«Je pense que Robbo (Andy 
Robertson) a entendu un cri et 
qu’il a cru que c’était Alisson», a 
expliqué Van Dijk à Sky. «C’est 
une erreur de communication qui 
ne devrait pas se produire. Mais 
personne ne veut faire d’erreur».
Le problème, c’est que Liverpool 
commet beaucoup d’erreurs en 
défense, ce qui réduit à néant 
une grande partie de son travail, 
comme l’a douloureusement 
souligné l’horrible but contre son 
camp de Joel Matip dans le temps 
additionnel à Tottenham.
Le Camerounais s’est plutôt bien 
débrouillé après son entrée en 
jeu suite à la blessure d’Ibrahima 
Konaté, mais on espère que le 

Français sera réintégré dans le 
onze de départ après la trêve 
internationale, car il est, à tout 
le moins, moins vulnérable à la 
vitesse. Bien sûr, le simple fait 
que Matip ait joué autant met 
en évidence un problème qui a 
été signalé à plusieurs reprises 
au cours de l’été : Le manque 
d’options de Liverpool en 
défense.
Klopp et le club sont clairement 
conscients du problème, bien 
sûr. Un effort concerté a été fait 
pour recruter un défenseur central 
au cours de l’été - de préférence 
un défenseur pouvant jouer sur 
le côté gauche - mais personne 
n’est arrivé, et il y a toujours eu la 
crainte que Liverpool paie le prix 
pour ne pas avoir renforcé son 
arrière-garde.
Il n’est donc pas surprenant que 
l’agent de Piero Hincapie ait 
déclaré la semaine dernière que 
les Reds envisageaient d’acheter 
l’as du Bayer Leverkusen en 
janvier.

Si ce n’est pas Endo, Andre 
est-il la solution ?

Il a également été question de 
faire signer tardivement le milieu 
de terrain de Fluminense, Andre. 
Liverpool souhaitait faire venir 
l’international brésilien au cours 
de l’été, mais ses employeurs ont 
logiquement refusé de vendre 
l’un de leurs joueurs les plus 
importants à mi-parcours de la 
saison de Serie A brésilienne.
Il est certain que le besoin d’un 
numéro 6 de premier choix reste 
pressant, alors que les problèmes 
de blessure de Thiago Alcantara 
sont toujours d’actualité et que 
Stefan Bajcetic a lui aussi du mal 
à revenir en pleine forme.
Le déplacement à Brighton 
semblait «fait pour Endo», 
comme l’a dit l’ancien attaquant 
de Liverpool John Aldridge 
dans sa chronique pour le 
Liverpool Echo, mais Klopp a 
choisi de déployer une fois de 
plus Mac Allister comme milieu 
défensif central, ce qui n’est tout 
simplement pas son meilleur 
poste.
Le léger Harvey Elliott ayant lui 
aussi été titularisé à l’Amex, les 
Reds ont une fois de plus manqué 
d’équilibre au milieu de terrain, 
en particulier pour protéger une 
arrière-garde fragile.
Ce n’est d’ailleurs pas un hasard 
si Liverpool commet beaucoup 
de fautes cette saison (99 au total, 
soit le quatrième pire bilan de 
Premier League), tant il cherche 
à maîtriser le jeu et à tuer les 
contre-attaques. Mais en réalité, 
cette agressivité mal placée ne 
fait qu’accentuer la pression sur 
la défense.
«Nous avons concédé trop de 
coups de pied arrêtés», a déclaré 
Klopp dimanche. «Il est difficile 
de tous les défendre, nous les 
avons presque tous défendus, 
mais un seul suffit.
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Gaza :
Au moins six journalistes parmi les victimes civiles 

de la réplique militaire israélienne

Parmi les centaines de personnes armi les centaines de personnes 
ayant succombé sous les frappes ayant succombé sous les frappes 
israéliennes qui visent la bande israéliennes qui visent la bande 

de Gaza depuis samedi 7 octobre, en de Gaza depuis samedi 7 octobre, en 
représailles à l’ attaque menée par les représailles à l’attaque menée par les 
forces du Hamas sur le sol d’ Israël, forces du Hamas sur le sol d’Israël, 
ne figurent pas que des combattants ne figurent pas que des combattants 
armés, mais aussi des civils. D’après armés, mais aussi des civils. D’après 
le dernier bilan fourni mardi 10 le dernier bilan fourni mardi 10 
octobre dans la soirée, le ministère octobre dans la soirée, le ministère 
de la Santé de Gaza décompte à date de la Santé de Gaza décompte à date 
1 055 morts, dont près de la moitié 1 055 morts, dont près de la moitié 
sont des enfants et des femmes. Et sont des enfants et des femmes. Et 
ces victimes civiles incluent plusieurs ces victimes civiles incluent plusieurs 
journalistes palestiniens, d’après les journalistes palestiniens, d’après les 
informations recoupées par différentes informations recoupées par différentes 
organisations de défense de la presse : organisations de défense de la presse : 
au moins six morts ont été confirmées, au moins six morts ont été confirmées, 
mais d’autres décomptes font état de mais d’autres décomptes font état de 
sept ou huit journalistes tués.sept ou huit journalistes tués.
Mardi, un communiqué du syndicat Mardi, un communiqué du syndicat 
des journalistes de Gaza faisait état des journalistes de Gaza faisait état 
du «martyre de trois journalistes dans du «martyre de trois journalistes dans 
la bande de Gaza lors de l’ agression la bande de Gaza lors de l’agression 
israélienne en cours». Le directeur du israélienne en cours». Le directeur du 
bureau des médias du gouvernement bureau des médias du gouvernement 
dirigé par le Hamas, Salameh dirigé par le Hamas, Salameh 
Maarouf, a décliné les identités de ces Maarouf, a décliné les identités de ces 
victimes : le rédacteur en chef du site victimes : le rédacteur en chef du site 
d’ information palestinien indépendant d’information palestinien indépendant 
Al-Khamsa News Saïd al-Taweel, le Al-Khamsa News Saïd al-Taweel, le 

photojournaliste de l’ agence de presse photojournaliste de l’agence de presse 
palestinienne Khabar Mohammed palestinienne Khabar Mohammed 
Soboh, et le correspondant employé Soboh, et le correspondant employé 
par ce même média Hisham al-par ce même média Hisham al-
Nawajha.Nawajha.
Les trois journalistes ont été tués par Les trois journalistes ont été tués par 
un bombardement, dans la nuit de un bombardement, dans la nuit de 

lundi à mardi, alors qu’ ils couvraient lundi à mardi, alors qu’ils couvraient 
l ’ évacuation de la tour Hajji, un l’évacuation de la tour Hajji, un 
immeuble résidentiel dans le quartier immeuble résidentiel dans le quartier 
d’Al-Rimal, dans l’ ouest de la vil le, d’Al-Rimal, dans l’ouest de la ville, 
presque intégralement détruit par presque intégralement détruit par 
les bombardements israéliens. La les bombardements israéliens. La 
presse venue sur place – après qu’un presse venue sur place – après qu’un 

habitant a reçu un appel téléphonique habitant a reçu un appel téléphonique 
de l’ armée israélienne lui demandant de l’armée israélienne lui demandant 
d’évacuer les lieux en prévision d’une d’évacuer les lieux en prévision d’une 
attaque imminente – s’est toujours attaque imminente – s’est toujours 
tenue à au moins plusieurs dizaines tenue à au moins plusieurs dizaines 
de mètres de l’ immeuble, a précisé un de mètres de l’immeuble, a précisé un 
correspondant de l’AFP.correspondant de l’AFP.
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ChatGPT 4 aura bientôt des yeux !

L’UE accuse Elon Musk de diffusion de « contenus illégaux » 

6 ans après son lancement, la plateforme AM4 toujours 
mise à jour

En réalité, ce devrait 
être normal, mais nous 
sommes presque surpris 

de voir des cartes mères âgées 
de plus de 6 ans toujours mises 
à jour.
Au lancement de sa nouvelle 
plateforme AM5 en septembre 
2022, AMD avait assuré qu’il 
n’était pas question d’abandon-
ner la gamme précédente, AM4, 
malgré un âge presque canonique 
pour le monde informatique.
Cette affirmation de la présidente 
du groupe, Lisa Su, trouve un 
certain écho aujourd’hui. Il n’y 
a pas eu de nouveaux proces-
seurs depuis un moment, mais de 
nouveaux BIOS et de nouvelles 
mises à jour arrivent.
Nouveaux BIOS et ASUS, Giga-
byte ou MSI
Successivement, AMD a ainsi 
déployé le micrologiciel AGESA 
pour plateforme AM4 en version 
1.2.0.A et 1.2.0.B. Ces mises à 

jour sont intervenues sur les 3 
à 4 derniers mois. Premier bon 
point, AMD assure donc le suivi 
de l›AM4.
Mieux, la société américaine est 
accompagnée dans sa démarche 
par ses partenaires qui, bien sou-
vent, travaillent aussi avec Intel 
sur les chipsets à destination des 
processeurs Core. Ainsi, qu›il 
s›agisse d›ASUS, de Gigabyte 
ou de MSI, pour ne reprendre 
que les trois exemples cités par 
nos confrères de VideoCar-
dz, toutes ont mis à jour leurs 
propres BIOS.
Ces mises à jour sont bien sûr 
liées à l›intégration des nou-
velles versions de l›AGESA, 
mais, et c›est le plus important, 
elles concernent des cartes mères 
parfois franchement anciennes.
Un suivi qui se poursuit plus de 6 
ans après…
Pour reprendre le seul exemple 
d›ASUS, la dernière version du 

BIOS de la carte PRIME X370-
Pro date donc du 11 août dernier 
afin d›intégrer l›AGESA en ver-
sion 1.2.0.A. Rappelons que la 
première version de BIOS pour 
cette carte date du 24 février 
2017. Plus de 6 ans et demi de 
suivi, pas mal, non ?
La chose est d›autant plus remar-
quable que l›AMD 300 n›est 
plus vraiment une plateforme « 
top niveau », mais surtout que 
la gamme PRIME n›a jamais 
représenté le « grand luxe » chez 
ASUS. Mieux, la plateforme 
AM4 dans son ensemble et cette 
PRIME X370-Pro en particu-
lier, sont tout à fait capables de 
profiter d›un processeur comme 
Ryzen 7 5800X3D, sorti en avril 
2022.
Nous espérons évidemment que 
la nouvelle plateforme d›AMD, 
l›AM5, aura le droit à un suivi 
identique afin, une fois de plus, 
de souligner l›incurie d›Intel 

en la matière. Ce concurrent 
s›évertue à changer trop systé-
matiquement de plateforme. Par 
ailleurs, à la commercialisation 
de l›AM4, Intel lançait de son 
côté la série 300 et le socket 
LGA1151 révision 2.
Ce LGA1151 est depuis tombé 

aux oubliettes, et Intel a pour-

suivi avec la sortie du LGA1200 

et du LGA1700, lequel sera rem-

placé dès l›année prochaine par 

le socket LGA1851. Vous avez 

dit « incomparable » ?

OpenAI va offrir des yeux à Cha-
tGPT. Le chatbot va pouvoir ana-
lyser et traiter le contenu d’une 
image.
L’entreprise lance une nouvelle 
fonctionnalité pour son iconique 
chatbot dopé à l’intelligence arti-
ficielle. Le modèle GPT-4 est dé-
sormais doté d’une paire d’yeux. 
Cependant, il faudra encore pa-
tienter quelque temps avant que 
ce nouveau superpouvoir soit 
déployé sur ChatGPT en France.
Analyser le contenu d’images 
avec ChatGPT
Baptisée GPT-4 Vision, cette 
nouvelle fonctionnalité dont nous 
vous parlions il y a peu est inté-
grée de façon native à ChatGPT-4, 
la mouture payante du célèbre 
chatbot. Grâce au module Vision, 

ChatGPT est à même d’analyser 
des photos et des illustrations 
téléversées par l’utilisateur ou 
récupérées sur le Web. Grâce à sa 
caractéristique d’intelligence arti-
ficielle générative, si ChatGPT 
peut identifier les éléments pré-
sents sur une image, il peut éga-
lement les décrire de manière très 
précise.
Les nouveaux champs d’appli-
cation ouverts par GPT-4 Vi-
sion sont infinis. On pourra par 
exemple identifier des monu-
ments depuis le smartphone dans 
une ville et en obtenir toutes les 
informations souhaitées, ou tra-
duire des bandes dessinées écrites 
dans une autre langue. Dans un 
autre registre, ChatGPT devient 
capable de lire et d’interpréter 

des graphiques, ce qui fait de lui 
un allié de taille auprès des pro-
fessionnels de l’analyse des don-
nées.
ChatGPT Vision ouvre davantage 
la voie vers l›utilisation de masse 
de l›intelligence artificielle dans 
la sphère professionnelle. Si l›IA 
apporte beaucoup de positif, il ne 
va pas sans dire que les équipes 
d›OpenAI travaillent déjà sur la 
sécurisation des lunettes de Cha-
tGPT-4. On citera par exemple le 
refus systématique des prompts 
visant à identifier un individu sur 
une photo. Par mesure de sécurité, 
nous vous recommanderons tou-
jours autant de ne pas transférer 
de contenu sensible sur ChatGPT, 
notamment en ce qui concerne les 
photos.

C’est pour l’instant un carton 
jaune. La Commission euro-
péenne a menacé mardi le réseau 
social X (ex-Twitter) de sanc-
tions, sommant son patron Elon 
Musk de rendre des comptes sous 
24 heures sur la circulation de 
fausses informations et d’images 
violentes liées au conflit en Israël.
« À la suite des attaques ter-
roristes menées par le Hamas 
contre Israël, nous disposons 
d’indications selon lesquelles 
votre plateforme est utilisée pour 
diffuser des contenus illégaux et 

de la désinformation dans l’UE 
», a écrit le commissaire au Nu-
mérique, Thierry Breton, à Elon 
Musk, dans une lettre consultée 
par l’AFP.
« Notre politique est que tout 
soit ouvert et transparent, une 
approche que je sais que l’UE 
soutient », a répondu le milliar-
daire à Breton directement sur X, 
quelques heures plus tard. « Mer-
ci de dresser la liste des violations 
auxquelles vous faites allusion 
sur X, afin que le public puisse 
les voir », a-t-il ajouté, avant de 

conclure par « Merci beaucoup », 
en français.
Vidéos humiliantes d’otages, 
corps décapités, assassinat fil-
mé… Les réseaux sociaux ont été 
inondés d’images violentes mais 
aussi de tentatives de désinforma-
tion, depuis les attaques menées 
samedi matin par le Hamas, un 
défi pour les équipes de modéra-
tion des plateformes.
« Nous avons reçu, de sources 
qualifiées, des rapports sur des 
contenus potentiellement illégaux 
circulant sur votre service mal-

gré les signalements des autori-
tés compétentes », a souligné le 
commissaire européen dans sa 
missive à Elon Musk, datée du 10 
octobre.
« Lorsque vous recevez des noti-
fications de contenu illégal dans 
l’UE, vous devez agir rapide-
ment, avec diligence et objectivi-
té et retirer le contenu en question 
lorsque cela est justifié », lui a-t-il 
rappelé. Cette obligation découle 
notamment de la nouvelle légis-
lation européenne sur les services 
numériques (DSA) en vigueur 

depuis fin août pour 19 grandes 
plateformes.

Après son rachat de Twitter l’an 

dernier, Elon Musk a procédé à 

une vague massive de licencie-

ments qui a décimé les équipes 

de modération. Il réaffirme régu-

lièrement sa vision de la liberté 

d’expression, refusant toute « 

censure », même s’il assure que 

la plateforme respecte les lois de 

chaque pays en la matière.
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Le mal de gorge n’est 
pas une maladie mais 
un symptôme. Il guérit 

souvent en quelques jours. 
Pour le soigner, quelles 
huiles essentielles utiliser 
selon qu’il s’agit d’un simple 
mal de gorge ou d’un mal 
de gorge qui accompagne 
un rhume, une angine ? Les 
réponses du pharmacien.

Qu’appelle-t-on mal de 
gorge ?

Le mal de gorge se caractérise 
par une sensation de 
picotements, de brûlures, de 
forte douleur au niveau du 
pharynx et des amygdales. 
Il peut aussi s’accompagner 
de difficultés à avaler.
Le mal de gorge n’est 
pas une maladie ! C’est 
simplement un symptôme 
présent dans diverses 
pathologies comme l’angine, 
la laryngite, la pharyngite, la 
rhinopharyngite, l’aphonie…
Le mal de gorge peut 
aussi résulter d’une 
allergie, du tabagisme, 
d’un reflux gastrique…

Comment soigner un mal 
de gorge en un jour ?

Il existe une petite astuce, à 
condition que le mal de gorge 
soit très léger : « Le miel est 
idéal pour les maux de gorge, 
les angines et les maladies 
hivernales, car il permet de 
tapisser la paroi pharyngée 
et d’augmenter l’efficacité 
des huiles essentielles 
tout en adoucissant les 
muqueuses », explique 
Didier Pesoni, pharmacien.

Quelles huiles essentielles 
en cas de maux de gorge ?

Cinq huiles essentielles 
peuvent être utilisées pour 
traiter un mal de gorge. 
Lesquelles ? Didier Pesoni, 
pharmacien spécialisé en 
aromathérapie dresse la liste.
L’huile essentielle de 
citronnelle de Java, un 
anti-inflammatoire doux
« Elle a propriétés anti-
inflammatoires douces en cas 
de mal de gorge et d’aphonie, 
précise le pharmacien. Elle 
est idéale avant de changer, 
de prendre la parole ou dès 
les premiers symptômes. »
Comment l’utiliser ? Par 
voie orale : « déposer 2 
gouttes d’huile essentielle 

de citronnelle de Java sur 
un comprimé neutre ou dans 
une cuillerée à café de miel 
et prendre 3 à 4 fois par jour, 
dès les premiers symptômes 
», conseille le pharmacien.
L’huile essentielle 
d’épinette noire, un 
adoucissant des muqueuses
« L’huile essentielle d’épinette 
noire est utilisée dans le 
traitement des toux sèches, 
grasses et spasmodiques, mais 
elle a également une action 
adoucissante remarquable 
sur les muqueuses », 
explique Didier Pesoni.
Elle est conseillée pour 
prévenir les maux de 
gorge et l’aphonie.
Comment l’utiliser ? Par voie 
orale : « déposer une goutte 
d’huile essentielle d’épinette 
noire et une goutte d’huile 
essentielle de java sur un 
comprimé neutre et prendre 
avant le chant, une prise de 
parole ou dès l’apparition 
des premiers symptômes 
», conseille le pharmacien.
L’huile essentielle 
d’eucalyptus citronné, un 
bon anti-inflammatoire
« L’huile essentielle 
d’eucalyptus citronné est très 
intéressante en hiver pour 
soigner les maux de gorge, 
les angines et l’aphonie 
grâce à ses propriétés anti-
inflammatoires et antalgiques 
», explique le pharmacien.
Comment l’utiliser ? Par 
voie orale : « déposer 2 
gouttes d’huile essentielle 
d’eucalyptus citronné sur 
un comprimé neutre ou dans 
une cuillerée de miel, et 
prendre 3 à 4 fois par jour 

», conseille Didier Pesoni.
L’huile essentielle de 
lemongrass, un anti-
inflammatoire rapide
« L’huile essentielle de 
lemongrass, aussi appelée 
citronnelle des Indes, possède 
une action anti-inflammatoire 
rapide et puissante », 
explique le pharmacien. 
Elle est utile en cas de maux 
de gorge, mais également 
d’aphonie et d’angine.
Comment l’utiliser ? Par 
voie orale : « déposer 2 
gouttes d’huile essentielle 
de lemongrass sur un 
comprimé neutre ou dans 
une cuillerée à café de miel 
et prendre 3 à 4 fois par jour 
», préconise le pharmacien.
L’huile essentielle de litsée, 
un anti-inflammatoire efficace
« L’huile essentielle de 
litsée est également appelée 
verveine des Indes. Elle 
possède des propriétés anti-
inflammatoires d’action 
rapide », précise le praticien.
Elle peut être utilisée en cas de 
maux de gorge, mais également 
d’aphonie et d’angine.
Comment l’utiliser ? Par voie 
orale : « déposer 2 gouttes 
d’huile essentielle de litsée 
sur un comprimé neutre ou 
dans une cuillerée à café de 
miel et prendre 3 à 4 fois par 
jour », explique Didier Pesoni.

Quelles huiles essentielles 
pour mal de gorge et rhume 

?
En plus du nez qui coule et 
des éternuements, le rhume 
entraîne également un mal 
de gorge avec parfois des 
picotements à l’arrière de 
la gorge. Comment les 

soulager ? Plusieurs huiles 
essentielles aident à venir 
à bout d’un rhume et de 
ses différents symptômes.
L’huile essentielle de 
myrte rouge, un fluidifiant
« L’huile essentielle de myrte 
rouge est très utilisée dans 
les pathologies ORL comme 
la toux, le rhume, la sinusite 
», précise le pharmacien.
Comment l’utiliser ? Par voie 
orale : « déposer 2 gouttes 
d’huile essentielle de myrte 
rouge dans une cuillerée à 
café de miel qui favorisera 
l’adoucissement de la gorge 
et prendre 3 à 4 fois par jour 
», propose le pharmacien.
L’huile essentielle de 
ravintsara, contre les 
maladies hivernales
« L’huile essentielle de 
ravintsara est très recherchée 
pour traiter la grippe et 
les maladies hivernales 
comme les rhinites, les 
rhinopharyngites, les 
sinusites, les bronchites, car 
elle possède des propriétés 
antivirales exceptionnelles 
», précise Didier Pesoni.
Comment l’utiliser ? Par 
voie orale : « déposer une 
goutte d’huile essentielle 
de ravinstsara et une 
goutte d’huile essentielle 
d’eucalyptus radié dans une 
cuillerée à café de miel et 
prendre 3 à 4 fois par jour 
», propose le pharmacien.
Quelles huiles essentielles 
pour le mal de gorge 
en cas d’angine ?
Plusieurs huiles essentielles 
soulagent le mal de gorge 
lorsqu’il provient d’une angine 
grâce à leurs propriétés anti-

infectieuses. Voici lesquelles.
L’huile essentielle d’origan 
compact, réservée à l’adulte
« L’huile essentielle d’origan 
compact est la plus puissante 
contre les infections 
bactérielles et virales. Elle 
est réservée aux adultes en 
traitement de courte durée 
», prévient Didier Pesoni.
Comment l’utiliser ? Par 
voie orale : « déposer une 
goutte d’huile essentielle 
d’origan compact et une 
goutte d’essence de citron 
jaune sur un comprimé neutre 
et prendre 4 fois par jour 
pendant 7 jours maximum 
», précise le pharmacien.
L’huile essentielle de 
thym à thymol, utile pour 
les pathologies ORL
« L’huile essentielle de 
thym à thymol est un 
anti-infectieux puissant 
indiqué en cas d’angine, 
de bronchite, de sinusite, 
de rhinopharyngite, d’otite 
», précise le pharmacien.
Comment l’utiliser ? Par voie 
orale : « déposer 1 goutte 
d’huile essentielle de thym à 
thymol et 1 goutte d’essence 
de citron jaune sur un 
comprimé neutre et prendre 4 
fois par jour pendant 7 jours 
», indique Didier Pesoni.

Quelles précautions 
prendre ?

Si les huiles essentielles font 
partie des “médecines douces”, 
elles doivent, cependant, 
être utilisées en respectant 
certaines précautions.
« Chez l’enfant à partir 
de 7 ans, la posologie est 
d’une goutte 3 fois par jour 
», précise le pharmacien.
Il ne faut pas oublier, non plus 
que les huiles essentielles ne 
doivent pas être utilisées « 
chez la femme enceinte, la 
mère qui allaite, les bébés 
de moins de 30 mois, les 
personnes souffrant d’asthme, 
d’épilepsie. Quant à l’huile 
essentielle de thym à thymol, 
elle ne doit pas être utilisée, par 
voie orale, chez les personnes 
souffrant de gastrite, d’ulcère, 
de côlon irritable, de maladie 
de Crohn, ou d’insuffisance 
hépatique sévère », 
rappelle Didier Pesoni.

Quelles huiles essentielles pour soigner 
un mal de gorge ?
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Consommé facilement 
à la croque, à même la 
grappe, le raisin cuisiné a 

plus de difficulté à s’imposer en 
cuisine… Dommage, non ? On 
oublie souvent que ces petites 
perles de différentes couleurs et 
variétés font merveilles en salé 
comme en sucré. Si le raisin en 
version séchée déchaînent les 
passions et se glisse dans des pâte 

à cake anglais, crème glacée au 
rhum, ou encore semoule sucrée-
salée au grand dam de certains, la 
version fraîche du fruit parcourt 
difficilement la distance entre 
corbeille à fruits et plats cuisinés.

COMMENT CHOISIR LE 
RAISIN ?

Chasselas, Muscat de Hambourg, 
Cardinal, Centennial, ou 
encore Alphonse Lavallée, de 

nombreuses variétés existent et 
sont disponibles en fonction de 
la saison. Par exemple, le raisin 
blanc italien est disponible dès 
début juillet jusqu’à octobre.
Les grains doivent être 
fermes, sans taches, rides ou 
meurtrissures. Ils doivent être 
bien accrochés à leurs tiges 
souples mais cassantes, d’un joli 
vert. Si l’ensemble nous semble 
trop « lâche », on passe notre 
chemin. Si un voile blanc les 
recouvre - la pruine - c’est gage 
de fraîcheur, et l’on ne s’inquiète 
pas, bien au contraire.

AVEC OU SANS PÉPINS ?
La seule difficulté notable 
concernant le raisin tient en 
ses pépins. Si certains s’en 
accommodent facilement et 
les croquent sans davantage de 
cérémonie, d’autres y voient 
un point de non-retour, qui 

ferme à tout jamais les portes 
de la cuisine. Bonne nouvelle, il 
existe des variétés sans pépins 
qui facilitent la vie des cuistots 
amateurs et chevronnés.
Aussi, la peau fine du raisin n’est 
en rien un frein à la dégustation, 
donc l’étape de l’épluchage est à 
oublier avec ce fruit.
Enfin, avec sa petite taille, le 
raisin se cuit en un temps record, 
tout dépend du résultat escompté.
COMMENT PRÉPARER LE 

RAISIN ?
Il n’est pas recommandé de 
laver en avance les grains du 
raisin avant conservation au 
frais par exemple, sinon l’excès 
d’humidité va accélérer le 
processus de décomposition.
On le nettoie donc juste avant 
de le cuisiner et on l’épépine si 
besoin.

COMMENT CUISINER 

LE RAISIN ?
Impossible de penser au raisin 
sans lui associer l’idée du 
fromage. S’il fait des merveilles 
en version crue avec un plateau 
de frometons de bon ton, il se plie 
aussi parfaitement à l’exercice de 
la cuisson dans un risotto puissant 
au gorgonzola. Même idée avec 
le soufflé au roquefort.
Avec les viandes rôties aussi, le 
raisin fait recette. Enfin, comme 
une parfaite mise en abyme, on 
n’hésite pas à faire mariner des 
grappes entières, dans du jus de 
raisin, des épices.
Et en automne, on n’oublie pas 
les épices qui réchauffent les 
préparations à l’image de la 
cannelle, gingembre, clou de 
girofle, étoile de badiane, etc.

L’acide kojique détient une réelle 
action sur les taches pigmentaires, 
mais est-il si sûr pour notre santé 
? Paroles de pro. 
Les taches brunes peuvent 
devenir une véritable obsession. 
Contrastant avec notre couleur de 
peau naturelle, ces modifications 
pigmentaires résultent d’une 
augmentation de la production 
de mélanine sur une zone 
précise. C’est ce qu’on appelle 
l’hyperpigmentation. Pour traiter 
cette problématique cutanée, 
il existe quelques solutions du 
simple soin cosmétique aux 
traitements médicaux. Et l’une 
d’entre elles résiderait dans 
l’utilisation d’un actif naturel 
aux vertus éclaircissantes 
parfois qualifiées de « miracle 
» : l’acide kojique. Mais qu’en 
est-il vraiment ? Est-il vraiment 
efficace, et surtout, sans risque 
pour la santé ? On fait le point 
avec Stéphanie Soulé, docteure 
en sciences de la vie et de la santé, 
responsable de la communication 
scientifique chez Typology.  

QU’EST-CE QUE L’ACIDE 
KOJIQUE ?  

« L’acide kojique est un actif 
naturellement produit par certains 
champignons, explique l’experte. 
C’est également un sous-produit 
issu de la fermentation de certains 
aliments asiatiques comme la 
pâte de soja, la sauce soja et le vin 
de riz [saké, etc.]. » Aujourd’hui, 
il se retrouve dans nos crèmes, 
lotions, sérums et autres 
produits cosmétiques. Son action 
principale ? Réduire l’apparence 

des taches pigmentaires ou 
taches brunes grâce à ses vertus 
éclaircissantes. Mais pas que ! 

QUELLES SONT LES 
VERTUS CUTANÉES DE 

L’ACIDE KOJIQUE ?   
ÉCLAIRCISSANT    

« L’acide kojique a pour principal 
avantage d’aider à éclaircir la 
peau, ce qui peut améliorer la 
pigmentation foncée associée 
à certains types de cicatrices, 
l’hyperpigmentation post-
inflammatoire qui se produit 
après une imperfection, l’aspect 
du masque de grossesse ou 
encore l’apparence des taches 
de vieillesse et des dommages 
causés par le soleil », explique 
l’experte.  

ANTIBACTÉRIEN, 
ANTIFONGIQUE ET ANTI-

INFLAMMATOIRE   
« Il peut aider à combattre 
certaines souches bactériennes 
courantes, même en petites 
quantités, par exemple les 
bactéries responsables de l’acné. 
Il aurait également une capacité 
à combattre les champignons 
qui causent des maladies sur la 
peau.» 
Intrinsèquement, cet actif « 
pourrait aider à réduire les 
inflammations de la peau, et à 
soulager les démangeaisons et les 
rougeurs ».  

ANTIOXYDANT  
Enfin, « l’acide kojique offre 
également une légère protection 
antioxydante. Il peut aider 
à contrer les radicaux libres 
nocifs pour la peau causés par 

l’exposition à certains facteurs, 
tels que les UV et la pollution. En 
outre, cette activité antioxydante 
renforce l’effet dépigmentant ».     

QUELLES SONT LES 
LIMITES DE L’ACIDE 

KOJIQUE ?  
Malgré ses vertus, l’acide kojique 
est très controversé. Et pour cause, 
« il est souvent cité comme une 
alternative plus naturelle et moins 
agressive à l’hydroquinone, un 
agent de blanchiment interdit 
dans plusieurs pays ». Et cela ne 
lui fait pas bonne presse.  
D’ailleurs, « certaines études 
animales ont montré que cet actif 
pouvait être toxique lorsqu’il est 
utilisé à de fortes concentration 
». Aujourd’hui, son utilisation 
dans les formulations de soins 
de la peau a été approuvée à des 
concentrations inférieures ou 
égales à 1 %. Toutefois, le Comité 
scientifique européen (CSSC) 
a émis récemment un avis final 
concernant la sécurité d’emploi 
de l’acide kojique. Il considère 
qu’il n’est pas sûr pour la santé 
humaine en l’état. Il propose une 
réduction de sa concentration 
maximale recommandée à 0,7 % 
dans le produit final.  

QUELS PEUVENT ÊTRE 
LES RISQUES ?  

Comme pour tout ingrédient, 
il existe des risques et certains 
effets secondaires. L’un des plus 
courants ? « La dermatite de 
contact, surtout si on a la peau 
sensible et qu’il est utilisé à des 
concentrations supérieures à 1 % 
», explique la pro. Échauffements, 

démangeaisons ou éruptions 
cutanées peuvent se manifester. 
Dans les cas les plus importants, 
« des douleurs et des cloques 
peuvent apparaître. Ainsi, il 
est déconseillé aux personnes 
souffrant de certaines affections 
cutanées ou d’allergies ».    
Par ailleurs, et ce, « bien que 
les recherches ne soient pas 
concluantes, l’utilisation à long 
terme de l’acide kojique peut 
potentiellement augmenter la 
sensibilité de la peau au soleil 
». Il est donc conseillé de ne pas 
utiliser ce genre de soin avant une 
exposition et de se protéger des 
rayons UV en appliquant un SPF 
50 et en portant un couvre-chef 
notamment.    
Enfin, l’acide kojique peut, s’il 
n’est pas utilisé conformément, 
blanchir la peau des personnes au 
phototype 4, 5 et 6 notamment.  
COMMENT BIEN UTILISER 

CET ACTIF ?  

Si toutefois vous souhaitez 
utiliser cet actif, « il est important 
de s’assurer que le produit 
choisi contient la concentration 
d’acide kojique recommandée, 
voire inférieure, pour garantir sa 
sécurité́ pour la peau, conseille 
la pro. Aussi, il est bon de 
privilégier les produits finis 
(comme des crèmes, des lotions, 
des sérums…) contenant déjà 
de l’acide kojique. N’optez pas 
pour la poudre qui peut être 
incorporée dans des préparations 
cosmétiques conçues pour 
éclaircir le teint ». Enfin, si vous 
faites face à la problématique 
des taches pigmentaires, il est 
toujours mieux de consulter un 
dermatologue avant de se lancer 
dans des expériences périlleuses 
pour la santé. Seul un spécialiste 
saura établir un diagnostic et 
proposer un traitement adapté. 

Comment choisir et cuisiner le raisin dans une recette 
d’automne ?

L’acide kojique, la fausse bonne idée pour atténuer
 les taches pigmentaires ?
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Le Festival culturel 
international de musique 
symphonique (FCIMS), 

prévu du 19 au 26 octobre 
à l’opéra d’Alger Boualem-
Bessaih, accueillera des 
orchestres et ensembles de 14 
pays dont la Chine en invitée 
d’honneur, a annoncé mardi 
son commissaire, Abdelkader 
Bouazzara.
Outre l’Algérie, pays hôte 
représenté par l’orchestre 
symphonique de l’Opéra d’Alger 
Boualem-Bessaih, des ensembles 
venant notamment d’Allemagne, 
Japon, France, Autriche, Egypte, 
Syrie, Tunisie, Italie, République 
Tchèque, Afrique du Sud, Russie 
et Venezuela, qui marque sa 
première participation à cet 
événement, animeront la 13ème 
édition du Festival.
La soirée inaugurale sera animée 
par une fusion des Orchestres 
symphoniques de l’Opéra 
d’Alger et de Suzho (Chine), 
sous la direction, en alternance, 
des Maestros, Lotfi Saidi et Chen 

Xieyan qui auront notamment 
à accompagner, entre autres 
programmes, la prestation de 
l’interprète de musique Malouf, 
Abbes Righi, une nouveauté 
dans le Festival qui accueillera 
désormais, à l’ouverture de 
chaque édition, une voix de la 
chanson algérienne.

Le choix de la Chine, invitée 
d’honneur de cette édition, 
s’inscrit dans le cadre du 65e 
anniversaire de l’établissement 
des relations diplomatiques entre 
l’Algérie et la Chine, a souligné 
le commissaire du festival lors 
d’une rencontre avec la presse.
Pour sa part, l’attaché culturel à 

l’ambassade de Chine en Algérie, 
Yuan Ye, a affirmé que l’orchestre 
Suzhou qui se produira à Alger 
et à Oran, fait partie d’une série 
d’activités culturelles célébrant 
l’établissement des relations 
diplomatiques entre les deux 
pays.
Les orchestres symphoniques 
des pays participants devront 
se succéder huit jours durant, 
sur la scène en proposant des 
répertoires variés de la musique 
et de l’opéra universels.
Le Venezuela qui participe pour 
la première fois à ce Festival, 
sera représenté par l’orchestre de 
chambre Simon Bolivar, dirigé 
par le maestro José Antonio 
Abreu.
En plus des concerts présentés à 
l’Opéra d’Alger, des ensembles 
musicaux se produiront sur les 
scènes des théâtres d’Oran, 
de Bejaia et de Tizi Ouzou 
ainsi que le Théâtre national 
algérien Mahieddine-Bachtarzi 
qui accueillera l’orchestre de 
chambre Simon Bolivar.

Le Théâtre régional d’Oran 

Abdelkader-Alloula accueillera 

l’orchestre symphonique Suzhou, 

le TR de Tizi Ouzou Kateb-

Yacine l’ensemble allemand 

Klenke-Quartet et le l’orchestre 

italien World Youth Orchestra 

est programmé au TR de Bejaia 

Abdelmalek-Bouguermouh.

Parallèlement aux concerts, des 

master class consacrées aux 

instruments de musique et au 

chant lyrique seront animées 

par des professionnels algériens 

et étrangers participants à cette 

édition.

Organisé depuis 2009, le Festival 

culturel international de musique 

symphonique est organisé en 

collaboration avec l’Opéra 

d’Alger Boualem-Bessaih et 

l’Office national des droits 
d’auteur et droits voisins (Onda).

Sept compagnies théâtrales issues 
d’autant de pays animeront la 12e 
édition du Festival international 
du théâtre de Bejaia, prévu du 14 
au 21 octobre, a annoncé mardi le 
Commissaire de la manifestation, 
le comédien dramaturge Slimane 
Benaïssa.
Les compagnies théâtrales de 
Cuba, pays qui sera, à l’occasion, 
mis à l’honneur, de la Syrie, 
d’Italie, de la Tunisie, de 
l’Egypte, du Congo et du Sénégal 
s’attacheront ainsi, une semaine 
durant, à présenter diverses 
œuvres dans leurs formes et leurs 
expériences esthétiques, mais qui 
portent toutes la résonance d’un 
même récit, celui de l’humain, 
a-t-il précisé, lors d’une 
conférence de presse.
Tous les spectacles s’y 
rapportant se dérouleront au 
Théâtre régional Abdelmalek-
Bouguermouh, l’écrin du 
Festival, dans une animation 
”in”, et ce, parallèlement à une 
manifestation ”off”, prévue à 
la Maison de la culture Taos-
Amrouche et entièrement 
réservée à la production scénique 
nationale, notamment les pièces 
ayant fait l’objet d’une distinction 
professionnelle localement ou à 
l’étranger, selon le programme 
du Festival.
Dans ce dernier registre, il 
a été retenu six pièces dont 
”El Ounouane” (l’adresse) de 
Constantine, ”Leflouka” (la 

Barque) de Skikda, ”Naker 
lehsan” (l’Ingrat) de Koléa 
(Tipasa), ”l’Enjeu” de Sétif, 
”Djadeb” de Boumerdès et 
”Tharguith” (le songe) de 
l’Université de Bejaia.
Outre ces deux espaces phares, 
les organisateurs ont également 
retenu des spectacles de one-man-
show, dans les places publiques, 
dont la cité du 5 juillet, située 
en plein centre-ville, pas loin du 
siège de la wilaya et qui vient 
de faire l’objet d’une profonde 
requalification urbaine, avec le 
but évident de ”mettre le théâtre 

dans ses diverses expressions 
à portée du grand public et des 
passionnés”, notera Slimane 
Benaïssa.
La programmation est riche, 
éclectique et diversifiée. Elle 
a été conçue dans une vue 
d’ensemble, qui comprend un 
colloque national académique 
à l’université, sur le théâtre de 
la résistance, particulièrement 
durant la guerre, des lectures 
de contes pour enfants, dont 
les animateurs vont se produire 
dans une myriade d’écoles, 
particulièrement dans les 

zones victimes d’incendies 
de forêts cet été, ainsi que des 
masters class au profit de jeunes 
comédiens, articulées autour de 
l’interprétation scénique.
Beaucoup de propositions et 
de centres d’intérêt artistiques 
sont en vue et qui promettent de 
faire de ce rendez-vous un grand 
moment d’émotion, de partage et 
de générosité.
L’événement arrive à point 
nommé, sachant que la wilaya 
de Bejaia a été frustrée au plan 
théâtral, quatre ans durant. 

Une période coïncidant avec la 
fermeture du Théâtre régional 
conséquemment à la crise 
sanitaire de la Covid-19 puis 
suite au séisme de mars 2021 qui 
en a ébranlé le bâtiment au point 
de pousser les organisateurs de ce 
Festival à délocaliser, en 2022, la 
11e édition vers la ville d’Akbou.
La manifestation entend saisir 
cette occasion pour rendre 
hommage à deux figures de proue 
de la scène théâtrale nationale, en 
l’occurrence Mouhoub Latreche 
et Fatiha Soltane.

13e FCIMS

 14 pays au rendez-vous, la Chine invitée d’honneur

Festival international du théâtre de Bejaia

 7 pays étrangers attendus à la 12e édition
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Des guitares électriques utilisées 
par des légendes du rock comme 
Kurt Cobain et Eric Clapton 
seront mises aux enchères le mois 
prochain aux Etats-Unis, avec 
pour certaines une valeur estimée 
à deux millions de dollars.
La Gibson SG d’Eric Clapton, 

surnommée «The Fool», est 
fortement associée à la période 
du chanteur avec le groupe 
Cream, au sein duquel il a produit 
l’un des sons les plus distinctifs 
du rock.
Sa décoration personnalisée, 
au style psychédélique, fait 

de l’instrument l’un des plus 
facilement reconnaissables du 
rock et un symbole du «Summer 
of Love», le mouvement de 
contre-culture de 1967 qui a 
marqué une génération.
 Clapton, dont les riffs sur des 
chansons comme «Layla» ou 
«Sunshine of Your Love» lui 
ont valus la réputation d’être 
l’un des meilleurs guitaristes au 
monde, avait commencé à utiliser 
l’instrument lors de la première 
tournée aux Etats-Unis de Cream.
Autre instrument à être soumis 
à partir du mois prochain aux 
enchères à Nashville, dans le 
Tennessee (sud): la Fender 
Mustang pour gaucher de Kurt 
Cobain, utilisée lors du dernier 
concert de Nirvana à Munich.
«Nous savons tous que Kurt 
Cobain adorait fracasser les 
guitares, mais la Fender Mustang 

était sa guitare préférée», a 

déclaré à l’AFP Martin Nolan, 

directeur exécutif de la maison 

Julien’s Auctions.

Les enchères se dérouleront au 

Hard Rock Café de Nashville 

du 16 au 18 novembre. Et une 

partie des recettes de la vente des 

deux guitares iront à l’association 

Kicking the Sitgma, qui lutte 

contre les problèmes de santé 

mentale.

Deux artistes saoudiennes ont 
réalisé des peintures fascinantes 
et proposent des ateliers qui 
donnent un aperçu des vers du 
légendaire poète préislamique 
Imrou’l Qays, né dans la région 
du Najd en 501 et décédé en 
Turquie en 544.
Wijdan al-Jahwri et Meznah Jiffry 
organisent également des ateliers 
au Festival d’Imrou’l Qays, lancé 
par le ministère saoudien de la 
Culture dans le cadre de l’Année 
de la poésie arabe 2023.

«Les peintures que je présente 
dans le cadre de cet atelier 
s’inspirent de l’un des poèmes 
les plus célèbres d’Imrou’l 
Qays dans lequel il évoque, 
avec beaucoup de détails, la 
beauté de son amante», confie 
Meznah Jiffry, qui fait référence 
à la première des sept célèbres 
Mu’allaqat.
«J’ai essayé de traduire la beauté 
de la femme qu’il décrivait à 
travers ma peinture. Je crois 
fermement que les arts visuels 

et la poésie sont les deux faces 
d’une même médaille», indique-
t-elle à propos de la description 
faite par Imrou’l Qays de sa 
cousine Unaizah.
En utilisant une grande variété 
de matériaux dans ses peintures, 
dont le safran, Wijdan al-Jahwri 
tente de dépeindre les luttes 
internes du célèbre poète.
Montrant l’un de ses tableaux, 
elle déclare: «Je souhaitais 
peindre la souffrance vécue par 
Imrou’l Qays sous une forme 

carrée. Lorsque nous sommes 

confrontés à des problèmes, nous 

avons tendance à nous enfermer 

métaphoriquement dans une 

boîte carrée. Nous ne sortons pas 

des sentiers battus pour résoudre 

notre problème, mais, de manière 

courageuse, le poète a toujours 

réussi à surmonter toutes les 

difficultés auxquelles il a été 
confronté.»

Dans la nef de l’ancienne 
centrale électrique de 
Londres, une nouvelle 

œuvre est accrochée au plafond 
de la Tate Modern.
Cette installation monumentale 
est l’œuvre de l’artiste ghanéen 
El Anatsui. Il a créé à partir de 
vieilles capsules de bouteilles 
trois sculptures qui rappellent 
l’histoire coloniale de l’Afrique.
Le voyage commence par cette 
étendue ondulante de la Lune 
Rouge, cramoisie d’un côté et 
jaune de l’autre. Cette forme de 
voile rappelle les navires qui 
transportaient des Africains et 
des ressources du continent vers 
l’Atlantique à l’époque de la 
traite négrière. Viennent ensuite 
les délicats fragments d’or du 
« Monde », comme des figures 
humaines, suspendus et perturbés 

par leur voyage. L’installation se 
termine par le colossal « The Wall 
», qui signifie la fin d’un voyage, 
les ondulations à sa base comme 
un littoral rocheux avec des 
vagues qui s’écrasent à terre.
Ces dernières années, la Tate 
Modern a tenté d’élargir ses 
collections pour refléter un monde 
artistique plus diversifié, moins 
axé sur les œuvres occidentales, 
centrées sur l’Europe. L’artiste 
ghanéen prend la suite de Cecilia 
Vicuña (2022) et d’Anicka Yi 
(2021).
«El Anatsui est donc un artiste de 
renommée internationale, dont la 
carrière s’étend sur plus de cinq 
décennies. Il est né au Ghana et a 
passé la majeure partie de sa vie 
à vivre et à travailler à Nsukka 
dans le sud-est du Nigeria. C’est 
un artiste, je crois, qui a l’habitude 

de travailler avec des matériaux 
qui ont une certaine histoire 
sociale. Et ce qui l’intéresse le 
plus souvent, c’est d’utiliser ces 
matériaux pour révéler quelque 
chose sur notre passé commun. 
Donc, en fait, il a été basé en 
Afrique de l’Ouest délibérément 
tout au long de sa carrière, traitant 
avec le genre de matériaux qui 
sont facilement disponibles 
dans son environnement. Et ce 
n’est pas seulement une décision 
qu’on pourrait dire économique, 
c’est en fait sa façon de penser 
l’art», a expliqué Osei Bonsu, co-
commissaire.
L’artiste El Anatsui était lui-
même présent au lancement de 
l’installation « Behind the Red 
Moon » Son œuvre sera visible 
jusqu’au 14 avril 2024.

Des guitares d’Eric Clapton et de Kurt Cobain aux 
enchères aux Etats-Unis

Deux artistes saoudiennes rendent hommage au poète 
légendaire Imrou’l Qays

Royaume-Uni 

le Ghanéen El Anatsui expose au Tate Modern
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Un mandat d’arrêt contre Walid 
Georgey a été émis par le tri-
bunal correctionnel de Paris 
ce mardi. Le rappeur français, 
connu sous le pseudonyme de 
Maes, ne s’est pas présenté au 
procès où il devait comparaître 
pour des coups de poing datant 
de 2018. L’artiste est actuelle-
ment installé à Dubaï.
L’avocate de l’artiste, Diane 
de Condé, a répété que le droit 
permettait au prévenu d’être 
représenté à son procès et a 
plaidé pour que le tribunal juge 
l’affaire en son absence. Mais le 
tribunal en a décidé autrement, 
le président de la 13e chambre 
correctionnelle, Guillaume 
Daïeff, répétant que la justice « 
avait demandé la comparution 
personnelle de Walid Georgey 
». Le tribunal « estime que ses 

excuses ne sont pas valables ».
Des obligations qui ne passent 
pas

« Il n’est pas là pour fuir ses res-
ponsabilités […]. Ce n’est pas 
nécessaire d’émettre un mandat 

d’arrêt », a assuré l’avocate, 
détaillant les « raisons profes-
sionnelles » qui ont retenu son 
client à Dubaï où il vit depuis 
2020. A savoir un « showcase » 
lundi soir et plusieurs journées 
d’enregistrement en studio cette 
semaine.
« On ne loue pas un studio le 
jour où on doit comparaître de-
vant un tribunal, il savait que sa 
présence était indispensable », 
s’est agacée la procureure qui 
s’est opposée à ce que le tribunal 
juge le dossier sans lui. Le pro-
cès a été renvoyé au 5 juin 2024 
et dans l’attente de l’audience, le 
tribunal a émis un mandat d’ar-
rêt, conformément aux réquisi-
tions du ministère public.
Six jours d’ITT pour la victime
Maes, 28 ans, qui est libre sans 
contrôle judiciaire, doit être jugé 

pour des violences en réunion 

ayant entraîné six jours d’ITT 

(incapacité temporaire de tra-

vail). Les faits s’étaient produits 

à la sortie d’un studio en sep-

tembre 2018 à Paris. Le rappeur 

originaire de Villepinte (Seine-

Saint-Denis) a depuis indemnisé 

la victime à qui il avait asséné 

des coups de poing au visage. Le 

montant de la transaction n’a pas 

été divulgué.

La victime a depuis retiré sa 

plainte et ne s’est pas constituée 

partie civile, ce qui n’éteint ce-

pendant pas les poursuites judi-

ciaires à l’encontre du rappeur. 

Maes, qui a sorti cinq albums, 

doit donner un concert à Bercy, 

le 16 février 2024.

Les chiots reviennent au ci-
néma dans « Pat’Patrouille 
: La Super Patrouille, le 

film ». Série télé, livres… En 
10 ans, la licence s’est hissée au 
niveau de « Harry Potter».
« C’est Armageddon version en-
fants, avec un côté girl power en 
plus. » Voilà une mère conquise 
à la sortie de la projection de 
Pat’Patrouille : La Super Pa-
trouille. Abby, sa fille de 7 ans, a 
adoré. « Mon chiot préféré, c’est 
Rocky, le recycleur. Mais Stel-
la, avec ses superpouvoirs, est 
géniale », s’exclame la fillette. 
Trois jours après la sortie amé-
ricaine, les petits Français pou-
vaient donc découvrir en avant-
première le deuxième volet de 
Pat’Patrouille. À Lille, l’événe-
ment était tant attendu que les 
organisateurs ont dû rajouter 
trois salles aux deux initialement 
réservées au Kinépolis !
Le 11 octobre, date de sortie of-
ficielle, il sera projeté dans 650 
salles de l›Hexagone, quarante 
de plus que pour le premier volet 

en 2021, qui avait totalisé 1,5 
million de spectateurs en France. 
« Une bonne vraie surprise pour 
une cible restreinte, les 4-10 ans 
», se souvient Frédéric Moget, 
directeur général France de Para-
mount, le distributeur du film. 
Avec un scénario inspiré des 
blockbusters de super-héros, le 
succès devrait être à nouveau 
au rendez-vous : déviée par une 
savante zinzin, une météorite 
s›abat sur Aventureville. En son 
cœur, des cristaux vont donner 
de superpouvoirs à la bande de la 
Pat›Patrouille, adorables chiots 
sauveteurs guidés par le jeune 
Rider.
« Les valeurs de Pat›Patrouille, 
le courage, l›entraide, l›amitié, 
sont toujours présentes, mais il y 
a plus de cascades et d›aventures 
que dans le premier film », dé-
taille Frédéric Moget. Créé et 
réalisé par le studio d›animation 
français Mikros Animation, basé 
à Montréal, le film de 1 h 35 est 
plus léché que les dessins ani-
més, diffusés depuis 2013 à la 

télévision dans 170 pays. La sé-
rie arrive en tête des programmes 
de la chaîne américaine Nickelo-
deon Junior (accessible via Free, 
SFR, Canal+ ou Molotov), le 
diffuseur historique, qui écrase 
toute concurrence auprès des 
enfants de 4-10 ans.
En France, Paw Patrol, La 
Pat›Patrouille, diffusée sur 
TFOU, case jeunesse matinale 
de TF1, enregistre de très belles 
performances d›audience. Sur la 
saison passée du 1er septembre 
2022 au 30 juin 2023 (source 
Médiamétrie), la série animée a 
enregistré en moyenne 40 % de 
part d›audience auprès de la cible 
des enfants de 4 à 10 ans. Elle en 
est actuellement à la 9e saison, 
avec rediffusion des saisons 5 et 
6 sur Netflix.
« En lançant la marque en 2014, 
nous avions l’habitude de parler 
de Paw for five, pour les cinq 
ans à venir, confie Guillaume 
Mamez, le directeur général Spin 
Master France et Europe du Sud. 
Notre slogan est ensuite devenu 
Paw for ten, et maintenant on est 
sur du forever. » « Pat’Patrouille 

» n’est plus simplement une 
marque, mais une franchise. En 
à peine dix ans, la multimarque 
profite de l’effet accélérateur 
des dessins animés, qui recrutent 
chaque saison de nouveaux 
enfants. Avec un film tous les 
deux ans, et des univers et thé-
matiques variés, les jouets sont 
sans cesse renouvelés. « Notre 
licence est désormais numéro 
1 du pré-school et se mesure à 
Harry Potter », continue Guil-
laume Mamez.
Sur le marché français du jouet, 
« Pat’Patrouille » est 3e, derrière 
« Pokémon » et « V-tech Baby ». 
« Notre force est d’être des licen-
ciés de notre propre licence, et 
porter la plus grande attention à 
la gestion de notre marque, pour 
qu’elle dure le plus longtemps 
possible. » Les dessins animés 
sont donc codéveloppés avec 
Paramount, qui gère les droits 
dérivés. « La qualité est impor-
tante pour les marques de sacs 
à dos, de trottinettes ou de tee-
shirts. On laisse faire nos parte-
naires, comme Hachette pour les 
livres.»

Une nouvelle série, un troisième 
film…
En rayon depuis la fin de l›été, les 
jouets inspirés du film ont déjà la 
cote. Une gamme commandée il 
y a un an pour satisfaire les « ear-
ly demandeurs », qui les veulent 
en avant-première. L›enseigne 
JouéClub s›en félicite. « Nous 
avons une cinquantaine de jouets 
et articles dérivés différents en 
rayon, explique Franck Mathais, 
porte-parole de l›enseigne. 
Historiquement, dans le mar-
ché du jouet, une œuvre forte 
peut perdurer après l›arrêt d›un 
dessin animé, mais la gamme 
se réduit forcément. » « Avec 
Pat›Patrouille, on est sur un cas 
d›école, ajoute Franck Mathais. 
Quand le premier film est sorti, 
on a eu des niveaux de ventes 20 
à 30 % supérieurs. Et à chaque 
événement, on est sur les mêmes 
tendances. »
Rien que pour la France et le sud 
de l›Europe, le montant du der-
nier chiffre d›affaires de Spin 
Master s›élève à 74 millions 
d›euros (tous licenciés compris 
sauf textile et produits alimen-
taires). Avec une nouvelle série 
spin-off, Ruben et Cie, bientôt 
diffusée sur TF1, et un troisième 
film déjà annoncé pour 2026, 
le phénomène n›est pas près de 
s›essouffler. À la sortie du pre-
mier volet, la petite Abby avait 
demandé de nouveaux engins 
à ses parents. « Je lui avais dit 
non, car ils changent juste deux 
ou trois accessoires pour être ten-
tants ! » réplique la maman.

Le rappeur Maes, installé à Dubaï,
 est visé par un mandat d’arrêt après une agression

Comment « Pat’Patrouille » est devenue la marque
 de tous les records
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Deux chercheurs de 
l’université « Ferhat 
Abbas » de Sétif, en 

Algérie, ont récemment fait 
leur entrée dans la prestigieuse 
liste des meilleurs chercheurs 
au monde. Les professeurs 
Abdelmajid Bouhamadou 
et Abdelghani Harrag ont 
été honorés en étant inclus 
dans ce classement exclusif, 
qui regroupe les 2 % des 
chercheurs les plus influents à 
l’échelle mondiale.
2 professeurs de l’université 
de Sétif classés parmi les plus 
influents chercheurs au monde
Cette liste, réputée pour sa 
crédibilité internationale, 
est établie par la plateforme 
scientifique « Elsevier », 
une autorité en matière de 
classification des chercheurs 
du monde entier. La sixième 

édition de cette liste, pour 
l’année 2023, a réservé une 
place de choix au professeur 
Abdelmajid Bouhamadou de 
la Faculté des Sciences, ainsi 
qu’au professeur Abdelghani 
Harrag de la Faculté de 
Technologie, tous deux affiliés 
à l’université « Ferhat Abbas » 
de Sétif.
Leur classement s’appuie 
sur le nombre élevé de 

citations de leurs travaux de 
recherche en 2022, reflétant 
ainsi l’impact significatif de 
leurs contributions dans leurs 
domaines respectifs.
La méthode de classement 
d’Elsevier repose sur 
des critères scientifiques 
rigoureux. Elle évalue la 
productivité du chercheur et 
l’influence de ses publications, 
mettant l’accent sur la qualité 

plutôt que la quantité. La 
collaboration scientifique, tout 
comme la place de l’auteur dans 
les publications conjointes, 
comptent. L’ensemble de ces 
facteurs permet d’identifier les 
chercheurs les plus influents 
dans un large éventail de 
domaines.
Ces deux chercheurs 
algériens ont obtenu cette 
distinction pour la troisième 
année consécutive. Cette 
reussite témoigne ainsi de la 
constance de leur travail de 
recherche et de son impact 
grandissant. Au total, la 
liste inclut 54 chercheurs 
algériens représentant diverses 
institutions universitaires 
nationales.
Les chercheurs algériens de 
plus en plus reconnus dans le 
monde

Ce n’est pas la première 
fois que des instituions 
internationales récompensent 
des chercheurs algériens.  La 
fondation « Albert Doger » 
a publié un autre classement 
pour l’année 2024, suivant des 
critères similaires. Cette fois, 
le classement a distingué 164 
chercheurs de l’université « 
Ferhat Abbas » de Sétif parmi 
6659 chercheurs algériens.
Leurs contributions 
significatives, tant en termes 
de quantité que de qualité, 
ainsi que leur reconnaissance 
par Google Scholar, ont 
renforcé leur position dans 
ce classement diversifié qui 
couvre 11 domaines majeurs 
et 256 sous-disciplines, 
s’étendant sur 22 350 
universités dans le monde.

Le site « Startup Ranking 
» a récemment publié 
son classement mondial 

des entreprises émergentes, 
dites « Startups ». Les résultats 
font état d’une performance 
impressionnante de l’Algérie, 
la propulsant tout en haut du 
classement africain.
L’Algérie, 2ᵉ pays africain avec le 
plus de startups actives en 2023
Le classement « Startup 
Ranking » évalue les jeunes 
entreprises qui démarrent dans 
des secteurs novateurs à l’échelle 
internationale en fonction de 
leur écosystème, en se basant 
sur leurs activités, leur expertise, 
ainsi que les services qu’elles 
proposent. Cette analyse a permis 

d’établir un index des pays où 
l’environnement entrepreneurial 
est le plus propice.
Classant les pays par nombre de 
startups créées actives à ce jour, le 
Startup Ranking a ainsi établi un 
index permettant de déterminer 

les nations où l’entrepreneuriat 
moderne est le plus valorisé et 
encouragé.
En Afrique, ce sont les Nigériens 
qui l’emportent avec 803 startups 
actives au total. Tandis que 
l’Algérie n’est pas loin derrière, 

avec à son actif 800 entreprises 
émergentes en activité. L’Égypte 
est troisième du classement 
africain, avec 629 startups au 
total, alors que l’Afrique du Sud 
se place en 4ème position avec 
489 startups.
La reconnaissance de l’Algérie 
en tant que deuxième acteur 
majeur en Afrique dans le secteur 
des startups est le fruit d’efforts 
continus visant à stimuler 
l’innovation et l’entrepreneuriat 
dans le pays.
Quel est le pays qui compte le 
plus de startups dans le monde ?
À l’échelle mondiale, les États-
Unis s’imposent en tant que leader 
incontesté avec 76 578 entreprises 
émergentes, mettant en avant leur 

écosystème dynamique. Ils sont 
suivis par l’Inde, le Royaume-
Uni, le Canada, l’Australie, 
l’Indonésie, l’Allemagne, la 
France, l’Espagne, le Brésil et 
Singapour, tous figurant parmi les 
dix premiers pays mondiaux.
Pour sa part, l’Algérie est 18ᵉ 
du classement mondial. Cette 
réussite renforce la position 
de notre pays sur la scène 
internationale, ouvrant la voie 
à de nouvelles opportunités de 
croissance et de collaboration 
dans le secteur des nouvelles 
entreprises et de la technologie. 
Elle témoigne également de 
l’importance croissante de 
l’innovation en tant que moteur 
économique du pays.

Organisée par 
l’association 
tunisienne Museum 

Lab, la deuxième édition de 
l’événement culturel « Kif el 
Kef » aura lieu du 13 au 15 
octobre 2023, dans la ville de 
Kef en Tunisie. L’initiative vient 
accompagner la dynamique 
autour du patrimoine de la 
région nord-ouest.
Des musées, centres historiques 
et sites archéologiques ont 
été investis pour réussir cet 
événement. Au programme, 

des soirées animées en circuits 
écologiques et culturels, des 
concerts, des expositions 
artistiques, des tables rondes et 
des concerts-ciné.
Le groupe algérien El Besta 
chantera le raï en Tunisie
L’Algérie prendra part à la 
deuxième édition de « Kif-El-
Kef ». Et ce, grâce au groupe 
du raï El Besta, attendu pour 
transporter les spectateurs 
tunisiens dans une ambiance 
100% algérienne. Et ce, grâce 
à l’interprétation des classiques 

de la chanson du raï.
Ils s’appellent Sofiane, Larej, 
Dadi et Abed et viennent de 
Mostaganem, promettent une 
ambiance originelle du rai 
populaire, le 13 octobre 2023. 
Notamment, le premier jour de 
l’ouverture de cette deuxième 
édition de « Kif-El-Kef ».
El Besta, le nouveau 

phénomène populaire de la 
chanson du raï
Connu pour être le nouveau 
phénomène populaire de la 
chanson du raï, le groupe El 
Besta n’est pas à son coup 
d’essai. En effet, récemment, 
dans le cadre des animations 
estivales, ces musiciens à la 
voix puissante et étoffée ont 
su séduire le public algérois. 
Bien que leur premier spectacle 
remonte seulement à un an, 
les musiciens d’El Besta 
connaissent un franc succès.

Un succès qu’il doit à 
l’authenticité de son produit, 
la passion débordante de ses 
artistes pour la musique et sa 
générosité et son interaction 
spontanée avec le public. 
Aujourd’hui, ce groupe qui 
se consacre pour la scène 
ambitionne de faire profiter 
davantage son public de 
sa musique en intégrant 
de grandes scènes qui lui 
permettant de diffuser sa vision 
de ce patrimoine immatériel de 
l’humanité.
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2 professeurs algériens classés parmi les chercheurs 
les plus éminents au monde en 2023

Nombre de StartupS crééeS par payS :

 L’Algérie 2ème en Afrique et dans le top 20 mondial

Le groupe algérien El Besta en concert en Tunisie


